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appartenant à une des meilleures 
familles de Windsor. Madame Mor
ton est une personne âgée ayant 
des aspirations à la jeunesse et 
douée d’un tempérament très 
scabreux nous dit-on. Ces jours 
derniers t lie était occupée à arroser 
son parterre lorsque la jeune de
moiselle en question, que Mme Mor
ton ne peut voirsaos faire la gri
mace, vint à passer; aussitôt les 
instincts belliqueux de sa brave 
nature se raniment avec vigueur 
et tournant son jet d’eau imprégna 
le costume de la jeune demoiselle, 
du frais et limpide liquide 1 La 
jeune demoiselle indignée d’une 
telle impertinence, traduisit Mme 
Morton en cour de police. La pri
sonnière prétendit ne pas avoir vu 
la jeune demoiselle et que ce n’est 
là que le fait d’un pur accident. 
Jugement réservé.
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Nous importons directement des manufacturiers Français, Anglais, Allemands f 
néricana, notre acheteur travers VAtlantique deux fois par année, de. sorte Est au complet ut n'est pa 

surpas é un valeur et un variété.
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et Américana, notre acheteur travers l’Atlantique 
que nous sommes constamment en mesure de vendre à ans l bas prix que n’im- 

meilleur marché que toutes les mt isons de “CANADA ATLANTIC"porte quels marchanda de gros, et à 
détail d’Ottawr.

Grande rente d'Indiennes pouvant être lavées sans 
prejudice pour les eonlenrs.
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MARCHANDISES DE GOUT, Dolmans et Jerseys vendu au prix coûtant, Ejt—Ptov. Maritime*. 
Allez chez GARDNER & Cie pour vos gants en soie, en fil de lisle et en kid, rteborg. Lancaster, 

vendus a des prix défiant toute compétition à Ottawa. : xroi»-
Allez chez GARDNER & Cie pour vos bas, en fil de Lisle et en oashemire j

pour dames hommes et enfants. j bur*..’..!^........ .
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Uuiclde par elrawselaUoB
Samedi le village de St Philippe 

de Laprairie, a été mis en émoi par 
la nouvelle du suicide d’un cultiva
teur les plus estimés de l’endroit.

Voici ce qui avait excité les es
prits de la population de St Philippe 
d'ordinaire si paisible. Ce matin 
vers 4 heures, Frédelin Bachand, 
cultivateur âgé de 43 ans, sortit 
de chez lui pour se rendre à sa 
grange. Vers 6 heur, s comme il 
n’était pas encore rentré, sa f?mme 
fut prise d’inquiétude et accompagné 
de son fils elle se rendit à la grange 
Là un spectacle douloureux frappa 
leurs regards. Bachand, une corde 
passée autour du cou,et dont l’autre 
bout était attaché à un soliveau, 
reflétait sur sa figure tous les symp
tômes de la mort. En effet, ma
dame Bachand, constata que celui- 
ci s’était pendu et que la mort avait 
suivie de près sou action criminelle. 
Messieurs Dieudonné Longtin, V. 
Longtin et M. Coupai, des voisins 
furent mandés en toute bâte et dé
nouèrent la corde du malheureux 
Bachand. J*e corps était encore 
chaud mais le cœur avait cessé de 
battre. Ou ignore encore ce qui a 

Brchand à un acte de

L’enquête du coroner jettera peut 
être quelques éclaircissements sur 
cette mystérieuse affaire. Le dé
funt était marié en seconde noces et 
vivait avec les six enfants que lui 
avait donné sa première femme. 
Hier soir encore, il était de bonne 
humeur, et ne faisait prévoir 
qu’il projetait de terminer ses jours 
d’une aussi tragique manière.

Le» caranvnl* Mnadieu
Après Montréal, voici St Jean du 

Nouveau-BrunbWick dont le 
val doit avoir lieu au mois de juil
let. Celui de Halifax est rem s au 
mois d’août. Hamilton se prépare 
aussi à avoir son carnaval. Esl-ce 
qu’il n’a pas été question à Kingston 
d’avoir aussi un carnaval ? Evi
demment les canadiens sont d’avis 
que lorsqu’on se donne des carna
vals, on n’en saurait trop avoir.

Les convoie partiront de la gare de me Elgin 
comme suit

THAIN EXPRESS DE MONTREAL

Q ftft A VF TRAIN EXPRRS8 ee raoor- 
G.WW a**era« Sant arec l'Express du
Grand Trône à Coteau pour l'Ouest et à 
Montréal avec lee train du Grand T run 

Kst et le Sud Est, a -rivant là à 11.80 a.m

4. Kfl P TUT TRAIN RAPIDE av 
“•Ow à dinar, arrivant à M
à 8.20 p.ro., se raccordant avec les trains du 
VeriLoat Central et du Grand Tronc pour 
l’Est,
c Le* convola arriveront à 18.30 p. m et 8.10 
p,m- de l'E t, ee raccordant à la gare Hou- 
aventure. Montréal, avec les trains de 
et du Sud.

Char Palais Pullman sur les trains de 
Montréal.

Un train quittera ’a gare du chemin Rich
mond à 7.4» a. m. et 4.SA p. m. se raccor
dant avec les trains Expjeat de Montréal.

rouleau.

Je poamVIe Joe plus b aux papiers de 
ohoix du Canada et des Etats Unis. Grand 
assortiment de papiers dotés depuis 15 cents 
le rouleau, et boidures depuis 6 cerna la 
verge. J'invllo J» public ù venir mo faim

Ch- de fer 8t-L- et (£

SSSÆWtett
Bar*. Ken more...........
berrickvüle, Russell,

broke, Am prior etc 
Ashton,Huntly, Carp,

INTERCOLONIAL j

3D. ŒA-R/IDlSrBB, <fc OXB.IPBELL itoi I

ï—CHEMIN DE FER— 2 30 9 30 8 00 Peinture de toutes Sortess »
• 80il TOI JOI'II, K* MAIN..« :*> 
2 Alt*- Mattawa. ete......... 9 30

Ch- de fer Pm. - Ap
pleton, Ashioo,Bris

Ch. de 1er Can- At — 
Alexandrie, Athol, 
Laggen, Kaetma n
Springs, et»................

Par diligence — Bell’a 
Cornern,Hint'hurgh 
Fallowfleld, etc........

J- F. BELANGERUCm trésor
On vient de trouver un magnifi

que trésor,pas celui de la rue Sainte- 
Madeleine ; quant à celui-là on 
n’en entend plus parler. Cette foi», 
c’est à Magdebourg, en Prusse qu’on 
a fait cette trouvaille. En démolis
sant une maison de cette ville, les 
ouvriers ont trouvé en véritable 
trésor, se composant de joaillerie 
très artistiques dans le style du 
moyen âge, ainsi que de monnaies 
en or et en argent antérieures à la 
date de 1620.

e meubles, d’Ottawa 
et par la bonne qua*

L» Roule de la malle Royale, de Passagers 
et Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne

l'iat1141LE mn rue n a \k.

700 3 80 H 00 1 80La Route directe entre l'Ouest et tous les 
pointu Bas du 8t. Laurent, de la Baie 
Je» (Râleurs et du Nouveau-Uruua- 
wick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile Prince- 
Edouard, le Cap Breton et Terreneuve.

PLOMBAOK
|ii CHAUFFAGE et2 00

toiturEBit Argent Comptant Î8!“Aylmer, Eardly, ete . 
Quyon. Têtreauville 
Gatineau, t. le jours,

é Hiver Désert........
• illIng’H Bridge............
Cummings' et Herd-

mane' Bridges..........
Roobee'erville, etc.... 
Orleans et Roblllard. 
Arohville
Merlvale—lundi, ro«r- 

crejti et vendredi -.

4 43800 
4 «D» «N» 
4 46 8 00 EXPRESS DK BOSTON ET NEW-YORK 

VIA ROUSE'S POINT
1 rirt P Vt Quittera Ottawa, gare de la 
•*™V * • rue Elgin, arrivant* Rouse's 
Point * 6.40 p. m et se raccordant à cet en
droit avec les trains du Vermont Central et 
Dataware et Hudson, pour l’Est et le Suil, 
arrivant à Boston à 7 40 et à New-York à 7. 
00 le lendemain matin.

Des chars dortoirs pullman sont attachés 
aux trains entre Ottawa et Boston. Les pas
sagers d'Ottawa pour New York prendront 
les Pullman à Saint-Albana ou à Rouse’s

Les billets, les lits et tous autres 
seignement peuvent être obtenus au bi 
des billets de la cité ou aux Stations.

D'élégants chars dortoirs (buffet) et salons 
pour le jour tout neuf sont attachés à cha
que train direct,

Lee passagers pour la Grande Bretagne 
ou le Continent Européen en laissant Toron- 
to PWle train de 8 hrs. a. m. le Jeudi rejoin 

de la malle océanique

F. 0. JOHNSON & CIE,'
^Ingénieurs et poseurs d'appareils < 
fage, de tuyaux eu fer, ou plomb et 
en cuivre.

Chan

table horaire
i('ài

de chauf-

......ÆiKr"”"'v,ir"’
«■

.ti5touKce,oir
I.I.II, d'.lMii,.,, Rvl.n .1 I.Min. ,t0.
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L0Û0Ligne directe pour Montréal, Québec, Bos
ton, New-York, Toronto, Détroit, Chi

cago et tous les points à l’Est et à Stdront le St 
samedi à H

Tous les avantages que comportent des 
Elévateurs, Entre pou et Docks de première 
classe sont offerts à Halifax pour [ expédi
tion du grain et de toutes marchandises.

Des années d’expérience prouvent que le 
chemin de l'Intercolonial est la ligne la plus 
•ûr» et la plus rapide offerte aux expéditeurs 
de fret entre le Canada et la Grande Bré- 
tagae pour sa connection avec les steamers 
allant a Liverpool et tilaeoow ou en reve-

Toutes informations relatives aux 
transport de fret et de passagers et 
lets peuvent être obtenue eu

E. KING, agent des billets,
27, rue «parks, Ottawa, Ont

GEO W, ROBINSON, agent pour les pas
sagers el ls fret de l'Est, 136}, rue 
Saint-Jacquee, Montréal.

D. POTTING ER, 
Sunntendaut-

e leMPBELL l'Ouest

ois quittent la gare UNION
• 80

Mailee Anglaises—via 
N,Y-, lundi, et Jeudi 

Via Halifax,Jeudi... 
do sac supplém

Cité
Ou a découvert sur la rive drojte 

du Vo'ge, en Russie, les ruines 
d’une grande ville. Elle couvre une 
espace de 3 kilomètres de longueur 
sur 1 de largeur, Une délégation 
oe la commission des archives a 
visité les lieux ; on a trouvé quan
tité de monnaie et de médailles 

,, perses et tartares, au milieu 
foule d’objets de div 

tures annonçant clvz ces anciens 
habitants une civilisation avancée. 
De nombreux blocs de marbre, des 
ruines de canalisation permettent 
dans une certaine mesiiVe de recons 
truire le plan de l’ancienne Cité.

comme s-utt 410
pu pousser 
désespoir.ès de la rue Sparks) Pour Movtmal, Trois 

Rivirasa, Quimo.Bt. 
Jean, N B, H alitas 
et tous les points 4 
l’Est.

Pour Kingston, Pbtsr- 
boro, Toronto, De
troit, Buffalo, Bat 
Citv,Chica60 et tous 
les autres points à 
l’Ouest,

r Al-

4.30 A.M. 
7.110 “ 
4,40 P M.

Lee lettres deetlnéee â l'enregtetrement doi
vent être mise* 4 1* postes 16 minutes avant la 
clôture des malles précédentes.

Heure* du Bureau, de 8 a.m. â 9 a.m 
Mandate sur la poste et la Banque d’K 

â 4 p. m.
G JUIN, Maître de 

Bureau de Poeted'Ottawa, f 
Novembre 1887. t

« PATMS* E. J. CHAMBERLIN, 
Burin tendant Général 668, RUE-SUSSEX, 668

s’adressant à11.30 A.M. 
11.00 P.».

ie Rideau arabes PERCY B. TODD,
Agent général des Passagers.

[En face de la rue George.erses Da
rn; 1,000 Clochette* P3rif!«“

FONDERIE DE HULL( Express local pou 
I mon re, Paribrham, 
( Arnprior, Benfrrw, 

PEMBROKE,
\ Hivir et a

fw,

NETTOYAGE*? TAPIS3.30 P H. 
12.01 Minuit j .r=,pj3SKas

SHEEEBHEE
re de Voitures Nonvellw dm Jour

Feu Mgr Bolduc, attaché au pa
lais cardinaliste, laisse une fortune 
de 130,000.

Un garçon du nom de Proulx 
s’est noyé dans le canal Lachine, 
hier.

Le notoire chef de police de 
Porlagf-aux-Rats s’est enfui aux 
Etats-Unis.

Pendant ce Mois
Port Artsüb 

in n ip m, Victoria, 
ix courts et tous 

las points sur la côte 
nord-ouest du Pacifl-

Pour Prsscott, New- 
York et tons les 
points dans l’Etat de 
New York.

Général À LA TAPEUR
Bureau do Chemin de Fer, 

Moncton, N. B., 20 Not. 1888. nettoyée et lee plumes répa- 

HTEI’HK
Le tour du monde

Jules Vsrne est dépassé.
Le tour dn monde en 80 

empêchait deux rufses de

Habillements complets tout 
laine pour $4.50

NB WILKINH,
129 rue Auebeta. 

ordres peuvent êtie lalseés an No 78, rue

Son
12.01 MINUITVEILLE roman, 

jours ” 
dormir.

Convaincus qu’ils pourraient faire
le tour du monde en 70 jours, ils 
viennent d’engager un pari de 30,000 
roubles.

Pour mettre à exécution ieur fan 
rendus à

VINAIGRES
Habillements faits sur coin 

mande seulement $10
PHXETA1EE.
squielt'on du 
ipécialement 
i américaines n 
tesure de 
lent sous 
te procurer et nos 
ist le syitéme que

T. LAWSON
17, Hull,
It ne Ueorge, Ottawa.m.8.00 A.M.

1.4» r.M. VINAIGRERIE DE KINGSTON. 
-A.- HAAZ <3= OIffl

KAXOTACTQRIXBS

poste d’affaires de 
Voitures Légères, 

ions avons puisé 
garantir entière eatie- 
1 notre directio^; les

us m. nous

Hue Brewe

ta Grand Magasin de HardesUn résident de London, du nom 
de Elliot a abandonné sa femme et 
s’est enfui avec$2,000 qu’il lui avait 
dérobé

Un nommé Thomas Beakey, s’est 
fait écraser à mort, hier, près de 
Sherbrooke, par une maison qui 
s’est écroulée.

Plusieurs remorqueurs sont allés 
au secours du steamer anglais j46er- 
lady% qui c’est échoué près du cap 
Lookout. Un croit pouvoir le remet
tre à floL

Vingt-trois bâtisses situées dans 
le quartier commercial de la ville 
de Danville, ont été la proie des 
flammes, hier. Les pertes sont 
évaluées à $50,000.

Cinq nègres et sept blancs ont été 
fouettés aujourd’hui à New Castle 
Os., pour vol de grand chemin. Au- 
delà de 150 personnes étaient pré
sentes â l’exécution.

Montres ei bueïbb'esNos S66 ri 871. rwe Wellingtonbas. Billets d’eutier parcours, tables horaires, 
caries et tout autre renseignement peuvent 
être obtenus au bureau des billets de la Cité,
No. 49 rue Spark*.

J. E. PAHKBB,

P» t astique projet, ils se sont 
Berlin, où ils se sont adressés au 
capitaine-marin Van Beeker, que 
l’un d’eux avait connu en Amérique.

Le capita ne a accepté et se dis
pose à prendre la mer. S’il réussit 
au gré de ses c ienti, il. aura pour 
lui le tiers de l’enjeu.

«• Vins ms* Cidre, Malte et 
TUA19BEH

tone les Rapports,
A OTTAWA 

lee Prlaelpan* Epiciers.

J0S LANDREVILLE Un â»tortnn..„t com,,lot ou, 
prix. Uiauue «rtlclo „ti garum, tfJ|
^ mpr^Miitn .mon l'.rg.mt you. ;„m|, 
tteparations <l« montres avec soin **i ,i»„w 
les règle ,1e l’art ch-z H NOH,..Z 
No.30 rue Rideau, près du poni deeMepeurs

RUE STEWART Garantis Pan 401 Inc M parks
Ecuries de louage, Chevsux et Voitures 

de premier ordre. Commandes exécutée* 
tans retard. Communications par telê-

3»
Cité. ParD. MoNICOLL, 

Agent général des Passagers. 
LUCIUS TUTTLE,

Géi ant des Passagers.

1

DR R. A. KENNEDYRI ERU DR SPECULATION,
Geo- A. Romer,

BANQUIER & COURTIER

Variétés
Un bon maire de campagne se 

trouvait à table, à Paris, entre deux 
jeunes étourdis qui cherchaient à le 
persiffler.

__Je vois bien, messieurs, dit-il,
que vousvoulez vousmoquer demoi: 
je ne suis pourtant pas tout à fait'un 
sot ni un fat, je suis entre les deux

Une jeune veuve, en érigeant un 
monument à son “ cher défunt,’ a 
finement profilé de l’occasion pour 
s’annoncer elle-même afin de trou- 

Voici

Gradué de l'Université McGill, Montréal 
et membre de l'Association des Médecins 
et Chirurgiens d'Ontario.G. PHILBERT3DY ATTENTION !

FITZPATRICK ET HARRIS
se font un plaisir de remet cier le public 
pour l’encouragement qui leur a été donné, 
et ils invitent de nouveau tout le monde à 
venir faire une visite à leur msgasin ; leurs 
marchandises sont du premier choix, •

FITZPATRICK â HARRIS
65 rue William.

LOTERIEW
8*8 Rue RideanIMPORTATEUR

CHITTY k CO.NATIONALE40 et 42 Broadway et 51 New 
Street* New-York City.

Parts; Titres, Grains, Provisions et 
Pétrole achetées, vendus et négo

ciés sur marges.
P. 8.—Ecrites pour brochure explica-

TAPISSERIESBEN L’ANNEE 18831

.1 AMERICAINE*, ANGLAISES ET 
ECOSSAISES

Coin des rues Dslhonele et 
Sslnt-Pntrlee, Ottawa.

N DS en GROS CLASSlf U. ------DK-------

ROBINSON&CIE tive.

PROPRIETES FONCIERESle, Portes
58 de Unisons, 8te.
Caisses d’Em hallage.

Le Première Qualité-

ver un deuxième man.
l’inscription : , , .. lL

«. Dédié à la mémoire de Mathu- 
rin Béxuchet, qui est mort à l’âge 
de trente-huit ans, en regrettant 
vivement sa séparation de la plus 
charmante et de la meilleure des 
femmes.”

GRAINETIERS et FLEURIOT 
Marchande de toutes ramonera. Jardinières 

et potagères, bouquets de fleura, plantes et 
toutes sortes d’ouvrages en fleura pour céré
monie* de mariage ou enterrement, une spé

LE 23BMB TIRAGE MENSUEL 
AURA LIEU LE

Un fermier du nom de Rufus 
Huntley, qui demeure à quelque 
distance de Hanover a été trouvé 
mort sur le trottoir avec une large 
blessure à la joue.

Une fatale collision s’est produite 
l’autre jour sur le chemin de fer 
Valley, à Cleveland, O., deux hom 
mes ont été tués sur le coup et six 
grièvement blessés.

A VI» AUX MERE»—Le “Sirop Calmant 
A de Mme Winslow ” devrait toujours 
être employé quand les enfante font leurs 
dents. Il soulage Immédiatement les souf
frances de oes pauvret petite, produisant on 
sommeil naturel, paisible, en faisant dispa
raître la douleur, et les jeunes chérubins 
s’éveillent aussi “ brillante et fraie qu'un 
bouton de rose." Oe sirop est très-agréable 
au goût. Il apaise l’enfant, amollit ses gen- 
eives, enlève tonte douleur, fait disparaître 
lee souffrances intestinales en réglant la di
gestion. et set le meilleur remédi 
contre le diarrhée, soit qu’elle pro 
la dentition on d’autres causes. V 
cents la bouteille. Ayes conl 
mandes le " Sirop calmant de 
low " et ne prenes aucune autre prépara-

48 RUE EMJIY OTTAWA

MERCREDI, 13 MAI 1889 PAS DE GOUTER GRATIS IBalle,

223 Eue Rideau, Ottawa, Ont A 2 HEURES, KM. Male ■■ boa gOAler •ab.luUel e 
A boa aarrM4 Vitres, Eté.

GEORGE COX sawÆJRftàTaAtts
a.m., jusqu’au soir. Une bonne assiéter de 
soupe, viandes, chaudes ou froides de toutes 
JJJJJ tielsdei «n grande variété, une spé

VALELB TOTALE DES LOTS

$50,000.1*0 ARTICLES OE PEINTREeh GENERALCas plate de gre—aille*
Un curieux phénomène s’est pro

duit Vautre jour vers six heures 
du soi", à Jamestown. On a d a- 
bord remarqué un petit nuage noir 
s’avançant au-dessus de la ville et 
ayant un aspect étrange. Tout à 
coup le nuage s’est dissipé et au 
même moment une véritable pluie 
de grenouilles b’est abattue sur une 
des principales rues de la ville. Il 
«eu avait dt s centaines sautillant 
sur la-chaussée et sur les trottoirs ; 
mais bientôt de nombreux chiens 
sont accourus et les ont dévorées. 
La dépêche ajoute quê quelques 
instants auparavant on avait aperçu 
du côté de l’ouest un autre nuage 
eu forme d’entonnoir annonçant 
l’approche d’un cyclone ; mais fina
lement le cyclone s’est réduit en 
une averse ue grenouilles.

LITHOGRAPHE. GRAVEUR,
CLICHBUR et MSDAILLBÜBeaux Chapeaox Les autorités douanières de San 

Francisco ont saisi environ un 
millier de livres d’opium venant de 

du navire “ City 
La marchandise

i. Vingt-cinq 
“ Win.

O’est pouf l’accommodstlon dee map. 
cbands ef des «omis et le public en général. 
C’est le repas le pins tncculant que vous 
pouvez vous procurer dans la ville et an
WSAtTHSlTOtf-, Ven” *
et juges par vous même.
O ). IIICHOLSOx'rwLu?.^: Prop’

umnRUR GRANDE OUVERTURE
— D’UN —

MAGNIFIQUE MAGASIN

Ibl. d. $5,000.00.On» Lot: Un ImlOTTaWa, Owtamio Mme
à bord

-York.”
la Chine 
of New
était destinée à Ahking, Panama.

DE PRINTEMPS EN VOITURES DE PLACE NOMENCLATURE DES LOTS:

$6,000.00 $5,000.00
do ___ 2,000.00 2,000 00

h:- i,*»/» v»»»

M,SOIE,TWKEP,ete ue George
DE PREMIERE CLASSE. T. J". SEATOIT Immeuble de—.iGrand Assortiment de

ettes pour hommes et 
infants à 25 cents

Un terrible cyclone est passé sur 
la partie basse de la ville de Btch- 
mond, Va., hier. Une grande bâ 
tisse a’est fait renverser et un jeune 
garçon b’est fait tué, en outre plu 
sieuis personnes ont été grièvement 
blessee*.

Mme Wo*. McN ill et ses quatre 
enfants de R-nova, Pa., avaient 
cherché un refuge dans la cave de 
leur maison par crainte de la tem
pête, lorsque le tonnerre tomba 
tout à coup sur la maison, fou
droyant le mère et trois des enfants ; 
le plus jeune fut trouvé sans blessu
res dans les bras de sa mère morte.

Communie»’ion téléphonique en tout temps 
2M, rwe MabPMrist,

GUSTAVE RICARD

TAPISSERIES, PEINTURES, HUILES 
VERNIS, ETC., ETC.

_ 300 00 3,000 00
200.00 6,000.00 
100.00 6,000.00 
50.00 10,000.00

tre* d’argent 10.00 10,000.00
ices de toilette 5.00 6,000.00

Marchand de Montres d’Or et d’Argent, Pen
dules, Anneaux et Bijoux de toutes sortes. 

Tous les ouvrages sont garantis.
Vente eieepllonelle de

1 12-87-88Reduction sir Ici Furruret BijouteriesMontres d’or—800 
1000 Mon 
1000 SeraHOTEL CAMDIEHisite est solicitée Nous exécutons aussi toutes sortes d’ou

vrages à fresque et décora lions en papier de 
tout genre. Venez noua voir avant d’aller 
ailleurs. Tout ouvrage sera garanti.

ALFBCD LEMIEUX
Résidence privée : 268, rue de l'Eglise.22m-1» Magasin : 31, rue Duke, Chaudières.

SE PH COTE W. O. McKÀY Presque sacrifiées•Gi-dmvawt occupé par G. Latrimodillk
LOS RIDEAU, OTTAWA
ur argent comptant seulemen

Importateur de Vins, Liqueurs, Cigares et 
Tabacs ; aus.i propriétaire de

♦1.00

Il est offert au porteur de tout numéro 
gagnant de loi payer en espèces le montant 
de son lot, moins une commission de dix

gagnants ne sont pas livrés 
mjins d’une autorisation

COUT DU BILLET
Ce magnifique hôtel vient d'étre’ acheté 

par MLJobn Jehnson, ex-propriétaire du

» «1.^

Poivrières en argent plaqué
valant.......... ...................... $5 00 pour 3.50

Beurriers (argent plaqué)... 2 50pour 1.40 
Cuillères àthé(argenlplaque) 1.25 pour 75 
Pot* à la glace “ 15 00 pour 9.00
Couteaux “ .5.00 pour 3.00

Ainsi une quantité de montres d’or et 
d’argent à des prix extrêmement* rédnile.

98 Rue Rideau

•’ L’HOTEL RICHELIEU ”
LISTES Agents pour lee Commerçante de Bois.

4M, 4M«4 4Mrwi Jos. FORTIERUn procès saei onginsl «e dé-

péunarrogjir «ur une demoiwUe

Les noms des 
à la publicité, à 
spéciale.

Les demandes de billets seront reçues 
jusqu’à MIDI le jour du tirage.

Tirages, le 3e Mercredi de chaque 
Le Secrétaire : S. E. LELEBVRB,

nmlee. ChsiMid’etude Vins, ciaret, sauterne. cl
q°Ce t"tesbKwuM t"1 rien t d’être meublé' à 
neuf, les chsmboee sont spacieuses et dés 
mieux aérées, faisant fiscs au par '• Eajoria

tien, de chambre ■ 
le seeesde mmlm, EPICERIES EN GENERALW. J. ELLARDAu vejageun __________

Avant de auuuer vos ordres, allez à 
la Manufacture de Valises pour 
vous procurer une jolie et forte 
valise pour échantillons, 518, rue

Constamment en magasin lee épiceries, 
thés et esfts de tentas sortes s des prix rai
sonnables, Venant d'ouvrir ee nouveau 
poste de commerce le soussigné compta sur 
iMncQursgwMst du publie.

Centrée privée est sur l’avenue McKensie 
et l'entrée générale du rêetaurant aux Nos. 
53« et 538 propTié«4ra

a. a a. mcmillaim
10 RUE ST-GBORGS, OTTAWA

3SEPH BOYDEty
fÜîWh



CARTES PROFESSIONNELLESau sérieux son titre de chef national 
gouvernement, avait-il dit, ne aéra pas un 
gouvernement libéral, ce sera un gouverne
ment national

“Mon

M. J. GORMAN, LL.B.,
[Successeur de L. A. Olivier)

âfecsi Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

et tout le monde l’avait
laissé dire, bien convaincu qu'il ne parlait 
que pour la frime. Vers la fin de la campa
gne électorale, beaucoup de gens com
mençaient à craindre que ce ne fut pas 
toute frime, et que M. Mercier n'eût pris 
réellement trop de goût pour les nationaux.
Mais après tout, il fallait attendre les élec
tions. Si on avait la majorité sans les na-
tionau*, il faudmit bien que M. Mercier Coton épongé Uni, pour 22 CtS
entendit raison, et que les nationaux atten .
dûment l'orme, si l'on avait i„»m remplaçant avec avantage
d’eux pour constituer un gouvernement de toute Soie épongée,
coalition, alors comme alors ; on s'efforce
rait de leur faire la place la plus petite possi
ble, et de la leur rendre assez incommode 
pour qu'itt n’eussent pas envie de la garder 
longtemps.
| {Tout le comflit de l'heure actuelle a été en
veloppé dès le début, dans ces premiers ger
mes de dissidence. Tous les froissements 
d’ambition et d’amour propre, qui se sont 
fait jour par la suite, s'étaient préparés dans 
les premières heures de la lutte. Il ne me 
reste plus maintenant qu’à vous en retracer 
les phases successives.

BARGAIN >?££! AL Cet* 4m B*es II4«m et
OTTAWA, OntPour cette semaine «m-ahckst a pester

BELCOÜRT & MacCBAKEN
Avocats, Procureurs, Notaires, Etc,

ONTARIO ET OÜEB
Seoilsh Ontario Chambre, Ottawa, Ont.

F. a

O’ÇARA & REMON
AVOCATS SOLLICITEURS, NOTAIRES, grc

Bloc Hay, rue Sparks, Ottawa, On.
FEES DE L'HOTEL BUSSELL

Martin O’Gaba, G. B.

500 paires de rideaux en den
telles vendues à des prix 

en bas du prix coûtant E. P. Bsnov

Walker, Meuan & SÏanehel.
Vente sans réserve de poles de 

toute sorte pour rideaux.
avoca T8

Job considérable de gants de 
soie vendus en bas du 

prix coûtant."

No. 34J Rue Elgin, Ottawa
(EN F*CB DU BUSSELL)

W.H.Walker. D. (..McLean. C.A.B.encne.TELEGRAMMES
Ventejsa.ns réserve de Dolmans 

et de corsages pour visités 
perlés.

Voyez notre fond de Dolman 
imperméables pour demoi

selles.

GEO. McLAURIN, L.L.U.
AVOUAT, Btc.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa
Banquet du President Carnot

Les droits de douanes réduits pen
dant l’exposition J. P. FISHER 

Avocat, Solliciteur, Etc.
Aï,°‘
Brottlsla Osteria Chamber*. Ottawa, o.

LES GREVES.

Le General Boulanger aux courses M.N. 15.- Si vous voulez avoir 
un habillement de bon goût 
et bien fait allez chet

11: vovAti.: du nhau m. rlus .
TA Y COB McVBilY

AVOUAT, eOLLIClTKlB, SIC.Lan'MiitloB do pré*|denl Carnot
Paris, 13—Le grantl dîner officiel qui a 

été donné par le président Carnot, à V 
«ion de l’ouverture de l’exposition, compre
nait : les ministres plénipotentiaires qui 
sont en même temps commissaires généraux 
pour les expositions des pays qu'ils repré 
sentent, le lord maire «le Londres, et 

liérifs, les présidents du Sénat et de 
la Chambre des députés, les ministres, les 
présidents du conseil municipal, du conseil 
général, de la chambre du commerce et du 
tribunal du 
la Ban«|uc
directeurs des différents eerv 
dents des diverses classes de l lbxpo 
et les présidents commissaires généra 
délégués des nations étrangères

DUPUIS & NOLIN
— BUREAU : —

Scottish Ontario C hambers, Ottawa,FAITES FAIRE VOS

PHOTOGRAPHIES STEWART, CHRYSLER i GODFREY----- EN------putes, les ministres, 
eil municipal, «lu co AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour la Cour Supreme et le ParlementCOSTUMES D’HIVER
il commerce, les gouverneurs de 
«le France, du Crédit foncier, les 

ices, les prési- 
l’Exposition,

Chubres Union, 14 rat Metcalfe, OUawi, Ont]
Scènes appropriées. Tout 

de première classe
AU STUDIO DE

McLkod Stewart F. H. Chryslk*
J. J. Godfrey

VALIN A CODEPITTAWAY * JARVISL’exposition et la douane
13—Le

douanes seraient ré
décidé que pc 
les droits de 
moitié.

gouvernement franç 
ni la durée de l’exposiposition, 

duits «le
Avoeala, Solliciteur*, Etc.

BLOC EOAN, RUE 8PARKS[
vis-à-vis l’Hôtel Russell.

117 KÜE SPARKS
lélèphpne 361

Bradley A Snow
ivoca»« °°ub

B. A.Rhadlsy. â A T. Swow.
*vec privilège de

L’HOTEL • CUSHINGBerlin, 12—Dans une réunion «le mi 
neurs, tenue à Essen, il a été décide d'aban
donner le travail dans 42 puits.

Paris, 12—A 1» suite de mutuelles con 
cessions, les ouvriers de Thizy ont renoncé 
à le grève.

Argent ;a prêter A 
rembourser en aucun

Le gtefrsl Bon lunger
Londres, 12—Le général Boulanger assis

tait, hier, aux courses de Kempt. Park.
Il avait dîné la veille chez la baronne 

dett-Coutts.

GUNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteur», Etc.Bur Agents pour la Coun Suprême et les 

DEPARTEMENTS.

Bureau : 25 me Sparts, ea fa de Hotel RusselLe shah part
Londres, Il—D'après les nouvelles «le 

Téhévan, on a calculé que le shah arrivera 
demain à la frontière russe et qu'il sera le 
20 à St-Petersbourg. Deux jours plus tard, 
il repartira pour Berlin d’où il se rendra en
suite à Londres, en passant par la 
et la Hollande. Il se propose de passer 
plusieurs semailles dans la capitale britanni
que. Le gouvernement a 
dans Piccadilly, dans l’inte 
1er le noble voyageur. La r 
pelle quels dégâts le
faits dans les appartements du jialais de 
Buckingham lors de leur dernier voyage en 
Angleterre, s'est opposée à ce qu’on installa 
e nouveau les Persans dans cette résidence 

britannique. Au mois «le septembre, le shah 
se rendra de Londres à Paris.

Arthur W. G unary. F. C. FowelL

F. F. LEMIEUX
Belgique Avocat, Soi icitenr, etc. Agent pour la Cour 

bopréme, le Pari- ment #t les Départe
ment» » ublics.

Bureau : 74$ Rue tipaiks, Ottawa.
loué une maison 

ntion d’y iustal- 
reine qui se rap 

shah et sa suite ont
Dr FISSIAULT

----- DENTIST!
COIN de.\RUE8 RIDEAU et SUSSEX 

----- OTTAWA------
i!

Heures de bureau de 9 à 5 heures.POOR les HE MORROÏDESQuestion de Samoa
Berlin, 11 mai—Quand le sous-comité 

«les délégués à la conférence de Samoa ont 
voulu toucher à la question «lu gouverne
ment à donner à l'archipel, ils se sont aper
çus qu'il leur serait difficile de s’entendre.

Dans le cours de la visite qu’ils ont faite 
au prince Burnark, les délégués américains 
ont parlé des dangers qu’offre le port d’Apia 
et ils indiquent les diverses annïliorations 
qu’il y aurait à y faire.

Mme LETCH, 435 rueWellington
Agence pour la vente des corsets fits 

Star Yatisi et autres genres.
Linge de corps confiai inné sur commande

narqns de

Onguent
Pour les hémorroïdes internes ou externes. 
La guérison ne manque jamais de se pro
duire apiôs quelques applications.

SUPPOSITOIRE PINCS-Pour
hémorroïdes av c écoulement interne de 
sang. Remède et préventif sûrs.

x ingréfie 
pure du

uses
MLLÏ COLLINS V-i
un assortiment complet d’articles de 
à très bas prix, 310 rue Weliing ton, Ottawa

Le râble et lew Bern» dee
ïambre «les Commu
te contrat relatif à la

A CHETBZ VOTRE 
A Vienne, à la 
D. LEti, p opriétaire.

216—RUB DALHOUSIE—216

PAIN, TARTU, PAIN DELondres,
lies vient <1 approuver 
pose du câble sous-marin entre Hal 
tes Bermudes. L’amendement du Dr Came
ron, qui aurait donné au gouvernement la 
charge de poser le câble et «le l’exploiter, a 
été rejeté par 148 voix contre 30

11—La ch
Boulanger.® Union.Un des 

mède est
ni» de ce re- 
Pin blanc dn

pnncipau 
la gomme

Mis en boites séparées.
JOHN KEKRIQAN

.PLOMBIER SANITAIRE 
Spécialement recommandé pour le posage 

des appareils de chauffage.

No 106 Rue LYON, OTTAWA

El VENTE CHEZ LES PHARMACIENSLa question de Samoa
Londres, 11 mai—La Gazette Allemande 

de Vienne 
conférence

annonce qu’il a été i 
de Samoa qu’on donnerait au roi 

de l’archipel un conseiller Wanger qui se
rait nommé à tour de rôle pour un ou par 
chacune des trois Puissances protectrices

décidé à la
— PREPARE PAR —

Finns Medical lie.. J. STEWART
Arpenteur provincial et ingénieur civil 

bureau audessus de la pharmacie Mac- 
Carthy, 284 rue WELLINGTON, Ottawa.LaCie. des Chars 

Urbains
Ottawa, Ontario.

WAlilR McliAN k BLAJCHKT
Nouveau magasin delhaus- 

-----  sures -----
J'Invite le public à venir me faire une 

visit*». Je tiens aussi plusieurs hommes
pratiques—satisfaction

G. GLAUDK,
Bue Dalhousie

AVOCATS

tir,*;."'
No. 34$. RO B ELGIN, OTTAWA. 

fDsvant lelRusaell).
Des propositions ser ni reçues par le 

somsigné, jusqu’à Samedi, le 18 du courant, 
pour le droit de constru re et opérer des 
hgn s poor es chars urbains dans la ville 
d’Ottawa, sur telles rues et à telles 
lions qui seront acceptés.

pour ouvrages de 
garantie. E. A. LEPROHON

ARCHITECTE
BUREAU : VICTORIA CHAMBERS 

2Am. 4tMc, chambre No ».
Résidence, 204 rue Italy, Ottawa.

JOHN HENDERSON, 
Plaident du Comité de chars urbiias

G0MPA6S1K DA88UIANCIUttava, 8 mai 1889.
— DU CANADA —

“ CITIZENS ”DOMINION FLOUE ST0BE T B PROrxasEOR GAGNON doon.ISrSSSï-s
*it 4« U n’j apMUM seule maladie ü___
le monde seat qu'il y ait one racine ou an*

FONDEE E!» 1H64

Bukkau Principal : Edifice de la Compa
gnie d’Atsuranco - OâTIZfcNS,’’ 181 
rue St. Jacques, Montréal.

DIRECTEURS :
Hon.J. J. C. Abbott, Sénateur, Président 

Andrew Allan, Ber., Vice-Près dont 
Robert Anderson, Hcr Arthur Prévost,Ec* 
Alp Desjardins, M. P. J J O. Gravel, Ber.

H. Montagu Allan, Ear.
William Smith, sec-très.

La place ou voue pouvez acheter a meilleur 
marché toutes eepèoes de grain, farine etc

THOMAS GORMAN
paopsrrr.üti

36, Carre du Marche By. 36
J, W. W. WARD,

AVOUAT, ZBTO
TOUJOURS EN MAGASIN,

TOUTES SORTES DE
SAÜCI'SKS ET BOUDINS

E» iraetM détail etaee
CHARLES MICHON, 

Etal No. 3, Marché By.
G. E. Hart, géranVginéral

CAPITAL SOUCÜIT I $1009300.00 
Dépôt an gonvemement fé iéral 122, *40 00 
G, W. SEGUIN, EDWARDS KING

31 SCOTTISH ONTitlO CH1M6BS, Ottawa

■W AlhWÏLa peinture préparée surpasse ce qu’il y 
a dans U ville, cfiez J. B. DUFORD,

108 n» RUewi
A,Ml de rti|.

n bparkb, op'ikWA

gros intérêts, mais somme toute,faisant face 
besoins urgente. Le» prtwédés auxquels 

il a fallu recourir pour créer cette étrange 
caisse libérale, ont-ils tou-nouveauté,

jours été parfaitement moraux ? Personne 
n eat obligé de le croire ; et il est même per
mis de penser que la plupart des difficultés 
qui assaillent actuellement M. Mercier, pro
cèdent de ce point ce départ.
^ Passons maintenant au côté politique. Le 
parti libéral en était resté, ou parais
sait en être resté, au vieux pr««gram- 

Ce qu’était ce program
me, personne n aurait pu le dire bien exac
tement, caT nous n'y retrouvons guère que 
l’électioiwïes juges, à laquelle tout le «fonde 
avait renoncé depuis longtemps, en 1882. 
Maison se répétait vaguement que c’était 
un programme révolutionnaire, et surtout 
un prfigramme anti religieux. Pretwjue tous 
les chefs du vieux parti libéral avaient été 
les ennemis du clergé, et les adversaires de 
i'épiscbpat ; la Pal de, alors dans toute l’ar
deur «le ses «lébuts, mangeait alternative
ment «lu prêtre et «les rois); et, soit que 
ce fut exactement vrai, soit que l’exemple 
de ce qui se passait de l'autre côté de l’At
lantique contribuât à lui donner cette appa- 

pour tout oliservateur impartial, le 
parti liliéral bas-canailicn, n’était autre 
chose que l« “parti anti clérical”. Ceux qui 
voudront s'en convaincre n'ont «ju'à en relire 
l’aveu dans l’ouvrage publié en 1884, par M. 
Casgrain, M. P., sur 
lieutenant gouverneur Letellier.

M. Mercier avait compris tout de suite 
qu a vouloir perpétuer la lutte contre le 
clergé, à l'instar «le MM. Doutrc, Lafram- 
boise et Laflamme, autant valait, pour le 
parti liliéral, se condamner à cinquante ans 
«lY-checs ilanslu province «le Québec ; et esti
mant que la 
s’était promis «le ne pas attendre cinijuante 

Sous sa direction cauteleuse, le parti 
liliéral rengaina les vieux oripeaux révolu
tionnaires
côté ; on se déclara catholique, plus catho
lique, si lie soin en était, que le parti conser
vateur ; et on alla même jusqu'à promettre 
dans la Patrie, un instant réconcilie, que si 
M. Mercier arrivait au pouvoir, il ferait à 
l'Eglise, des concessions qu’elle n’aurait 
jamais pu attendre d’aucun gouvernement

me «le Y Avenir.

la vie p«iliti«|iie du

est courte, M. Mercier

L'ân t i - clé riealisme fut mis de

iOnservtttcur.
Pendant ce temps là, M. Mercier s occu

pait, avec une habileté, une ténacité et une 
vigueur auxfjiiellcH il faut rcnilre hommage, 
de la partie matérielle de sa tâche. Il orga
nisait la lutte, il groupait les adhérents, il 
savait.se faire entcmlrc «le l'opinion publi
que. Aux escarmouches platoniques, dans 
lesquelles M. Joly s'était trop longtemps 

plu à l’assemblée législative, M. Mer
cier avait fait succéder la guerre au cou- 

un pugilat de tous les jours, de tou
tes les heures, dont le gouvernement sortait 

majorité formidable,chaque fois avec 
mais dont il sortait en même tempe,un peu
plus affaibli et unpcu plus meurtri. D’ailleurs, 
M. Mercier ne s'en tenait pas à la lutte par
lementaire ; il savait que ce n'était pas là 
que seraient portés le* coups décisifs. Il 
avait organisé la grande bataille des hustings, 
et il préludait A ses tournées à travers toute 
la province. Personne ne saura jamais de 
quel poids a été cette campagne personnelle 
de M. Mercier, grandissant petit à petit en 
popularité «lane les campagnes, A une époque 
où il était encore suspect à la plupart des 
politiciens «le profession. On peut «lire, 
sans exagération, que ce sont 
et son action sur les masses, qui ont fait le 
succès électoral de 1886, et que ce succès ne 
se serait jaïqais produit, si, dans le cours de 
l’année précédente, M. Mercier n’avait fait 
pénétrer la parole libérale jusque dans des 
recoins réputés jusque IA inaccessibles.

Pendant la première partie «le cet aposto
lat, la campagne de M. Mercier a offert cet
te singularité, que c'était un apostolat sans 
religion, M. Mercier prêchait la parole libé
rale ; il parlait fort ; il assommait l’adver
saire, il accusait les conservateurs de scan
dales ou de dilapidations ; mais il eût été, 
pour sa part, incapable de formuler un pro
gramme ; et de programme, il n'en avait 
pas l’ombre, ayant mis l'ancien au grenier, 
et n’ayant rien inventé A la place. Par une 
de cea lionnes fortunes qui ont signalé sa 
carrière, l'affaire Kiel est arrivée tout à 
point, pour fournir à M. Mercier, uu 
mot d'ordre et un drapeau.

Avec quelle avidité il s’en est saisi, cha
cun s'en souvient. A partir de ce jour, le 
parti national a «jté fondé. Il avait l’intri
gue, il avait l'homme d’action, il eut désor
mais son cri électoral.

Peut-être «lemandera-t-on ce «jue pensait 
de toutes ces lielles choses, le vieil état-major 
libéral, Il assistait avec une surprise scep
tique chez les uns, joyeuse chez les autres, 
à un avatar dont on avait momentanément

tournées

intérêt à se dissimuler la gravité, pour n’en 
apercevoir que le résultat immé«liat et pro
chain. Le résultat prochain, c’était la chan-

inouie «le gagner lesce inespurve, impn 
élections. QiieUjues vieux incrédules comme 
M. Casgrain, l’hon. Pelletier, l’hnn. Laflam-

gordaieut leur mine renfrognée et lais
saient faire. Quelques ennemis, comme M. 
Beaugraml /.espéraient bien que tout ce grand 
effoi%, aboutirait à un échec, et que M. 
Mercier s’y noierait ; mais la plupart des 
autres avaient été circonvenus, engluée, sé
duits, presque convaincue. M. Mercier 
leur ‘ disait si bien à l’oreille 
inquiétez pas vous savez bien que tout cela 
n'est que de la politique, et que je ne tra
vaille que pour le parti libéral. Le point 
important est d’arriver ; et pour arriver, il 
fallait mettre fin sottises, cesser de 
p.remlrc à rebrousse-poil, l'opinion publique, 
et conquérir voix par voix une majorité. 
Une fois au pouvoir, le tour serait joué : on
fera ce que l’on voudrait, et l'on verrait 
bien qu'il était toujours le vieil homme. ” 

le croyaient fermement, les autres 
ne le croyaient qu’à demi. Mais ce diable 
d'homme avait si bel et si bien retourné la

Les

province, qu’on commençait vraiment à 
croire à la possibilité d’une victojre électo
rale, et chacun se disait tout bas, qu’àprès 
tout il avait raison : le point important 
tétait d'arriver,

Les premiers germes de dissentiments 
commemcèrent à surgir, bien discrets tout 
d'abord, et tempérés par la nécessité de la 
discipline devant l'ennemi, lorsqu’un certain 
nombre de libéraux grincheux ou clairvoy
ants, s'aperçurent que M. Mercier entrait 
un peu trop, dans la peau de son nou
veau rûle, et semblait prendre un peu trop
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M. Arthur Cushing,
bien connu en cette ville par 
la çnanière habile avec laquelle 
il dirigea l’ancienne maison 
“ Cushing ” mr la rue Nicho
las, vient d’ouvrir sur la rue 
Sussex. un salon de première 
olas-e/m il tiendra toujours des
BOiNMiits UK pkkmu-
i,LASSE — Toujours en 
mains des Clti.tKiS de 
première marque.

ciisme & co,
No. 548 Mae Musset.

parle de l’union commerciale, il 
faut qu’il soit bien entendu que, 

l’union commer-
QUI TROMPE-TON ICI?

pour nos voisins, 
ciale et l’annexion politique sont 
deux termes

M. Wiman n’a vraiment pas de 
chance avec le télégraphe et avec 
les reporters de journaux ; et cela 
est singulier, pour un homme habi
tué à faire un tel usage du télégra
phe et de la publicité. Il nous télé
graphiait, samedi, qu’on avait mal 
reproduit sa déposition devant la 
commission du sénat ; et il démen
tait énergiquement les propos an
nexionnistes que lui avait prêtés le 
compte rendu télégraphique. Mais 
voici que les différents journaux de 
New-York nous arrivent: ils ont 
été rédigés par des reporters diffé
rents, et leurs comptes rendus ne 
sont pas conçus dans les mêmes ter
mes ; mais tous sont d’accord,quant 
au fond, pour attribuer à M. Wiman, 
l’assertion positive, que l’union com
merciale est le prélude de l’an
nexion

Le Herald lui fait dire :

qui s'impliquent né- 
l’un l’autre A boncessairement 

entendeur, salut.

LA SCISSION LIBERALE
SES CAUSES REMONTENT LOIN
M. MERCIER SUSPECT DES LE 

DÉBUT AUX VIEUX 
LIBÉRAUX

IL FOULE AUX PIEDS L ANCIEN PRO 
GRAMME, ET IL ORGANISE LA 

LUTTE SUR DE NOU
VELLES BASES

VUE DK Kl KL, 
NATIONAL

II. M’EMPARE DU FADA 
Tet’FOND». LK PAKTI

Le* vlemx llbêrzm* ne le wulvemt <|U’A 
leur voriHi 4ffen«l»nl. et ne «ro. 

mettent de l’zrrèt-r dèw qu IIn 
en trouveront l'oecavlon

cinq an», l’union commerciale exi» 
tera entre le Canada et leu Etats-Uni». Elle 
ne fera que précéder, maie il faut quelle pré
cède l'union politique.

D’ici à

Et le môme journal ajoute :
Selon M. Wiman, l’union commerciale eut 

la Beule voie à prendre pour arriver à l’an
nexion.

Le Wurltl rapporte de son côté la 
même partie de la déposition, dans 
les termes suivants :

LETTRES I)E QUEBEC 
Prkmikkk Lettre

Québec, 11 Mai.
) tVoiih me demandez «le vous* abler à faire 
connaître aux lecteurs «lu Canada, le dessus 
et le (lewtous de la Hcineion qui vient d’ecla 
ter dam» le parti Mercier. Vous me «litee 
que le public s’étonne d'assister à 
relie dont il ne compreml pas les causes 
vt-ritables, et sur latjtielle il u’«a»t éilifié «jne 
par les déclamations intéressées des puis 
organes «le parti. Je serai obligé, pour me 
rendre â votre «b’-sir, de faire appel à votre 
patience et à celle «le vos lecteurs ; et, si 
vous voulez que je sois véridique, il 
faillira commencer par remonter en arrière, 
car l’orage d’aujourd’hui procè«le «le causes 
anciennes et s’amoncèle depuis longtemps.

Ne croyez pas que les premiers symptô- 
de désaffection datent l’entrée en 

campagne de M. Lehcuf, et de ses entrevues 
avec le reporter «le l’Empire. 
l’été dernier, les dissidents tenaient déjà 
des conciliabules ; et v«ius «levez vous rap
peler, qu’à la veille «lu départ «le M. Beau- 
grand pour l’Europe, il avait été sérieuse 
ment «[uestion «l’une «leelaratmn «le guerre 
«le la Pairie au gouvernement Mercier. Ce 
n’est pas de M. Pacauck qu’on se plaignait 
en ce temps là, c’était «le la tr«>p grande 
influence de l’élément castor et «le l’absorp
tion des principles libéraux ilans le pro
gramme soi-ilisant national ; mais à ccttc 
différence prêts, les mécontents étaient exae 
tement les mêmes. Au mois de mai «le la 
même année, Y Union Libérale avait essayé 
de donner le branle à Quélice ; et trois mois 
auparavant, une coalition de libéraux mé 
contents avait entamé et mené à lionne fin, 
contre M. Beausoleil, la lutte qu'on reprend 
aujourd’hui à peu près dan» les mêmes tçr 
mes contre M. Pacaud. Pour dire toute la 
vérité, le dissentiment date officiellement 
des premiers jours du gouvernement Mer
cier ; il remonte même, beaucoup au-dc là.

Il y a eu, pendant toute la carrière politi
que de M. Mercier, une fraction «lu parti 
libéral, qui ne l’a jamais accepté «le lion 
c«cur, qui ne s’«*t jamais sentie avec lui en 
communion d "niées et de sympathie, çt pour 
trancher le mot, qui a toujours nourri vis-à- 
vis de lui
de se rappeler les luttes de la coalition, et 
les attaques passionnées, auxquelles M. 
Mercier fut alors en butte de la part de 
quelques journaux littéraux, notamment, de 
la Patrie. La coalition a échoué, la lutte 
s’est apaisée ; 
venue, sincère vis-à-vis «le quelques-uns,einV 
plement apparente, et toute de politique 
vis-à-vis «le quelques autres. Il avait été 
«‘■changé, par exemple, entre M. Mercier 
et M. Beaugraml, de ces injures qui ne 

s’oublient pas, et auxquelles a constamment 
survécu un fond d'inimitié «jui devait tôt 
ou tard se faire jour.

La situation de M. Mercier, comme chef 
du parti libéral de la province «le Québec, a 
toujours été singulière. Au moment où i 
a été choisi pour remplacer M. Joly, il ve
nait de «e rendre justement suspect à son 
parti ; et l’on a pu croire qu’en se décidant 
à le prendre pour chef, les libéraux s'étaient 
servis de ce moyen, comme d’une ressource 
suprême, pour le retenir à eux, et pour 1 
pêcher «le passer à l’ennemi. Dans tous les 
cas, s’ils n’ont pas eu cette pcnsé-c, la plu
part d’entre eux ont eu le sentiment très 
net, que M. Mercier n’était pas leur hom
me, et ne représenterait jamais leurs idées. 
Il l’ont prisions la pressions de la nécessité, 
parce«iu"il leur est apparu comme un homme 
dangereux et habile, et pour tout «lire, 
comme le seul qui eut assez «l'énergie et «le 
savoir faire pour tenter de remettre à flot, 
le libéralisme dont il restait à peine quel 
ques éjiaves.

M. Meivier a accepté cette tâche, que 
tous le monde jugeait impossible et qu'on ne 
lui eût peut-être pas confiée, si Von eût cru 
qu’elle «lût réussir (pas plu» qu’on n’eût ac
cepté la candidature de M. Beaugraml, si 
l’on eut pensé qu’il eût une chance ««trieuse 
de devenir maire de Montréal). Tout d’a
bord, et plus ou moins discrètement, M. 
Mercier s’est carrément donné pour but, de 
prendre le contrepied de toute la politique 
qui avait mené successivement, le parti libé
ral à tant de défaites. Les vieux littéraux

Quoiqu’il y ait un mouvement d 
considérable et secret en faveur 

on, cela prendra au moins cinq 
tu, «l’une duree «le cin«j ans c 

avant que l’annexion réunisse 
dans lu chambra «les communes 
ces et les mesures de reprt'sailles n’y feront 

maie l'union commerciale pourrait hûter 
beaucoup le. moment décitif.

opinion

majorité

Le Sun fait dire à M Wiman
l’anI«es représailles n "avanceront point 

ne x ion, mais si la ligne «le douane «jui séparé 
les «leux pays, pouvait être supprimée, 
cela avancerait beaucoup le.s choses.... Dans 

ou le Camwla ne s’annexerait pas aux 
Unis, il ne s’écoulera pas vingt- 

t «ju’il se constitue en républ 
l’est inévitablement «lestiné à sc 

de l’Angleterre.
La Tribune dit de M. Wiman

d'avenir «lu 
temps sound

Il n Dès la fin de

avec chaleur les perspectives 
tera jias long-( 'anaila, ou 

is à l'Angle

Le Times donne te texte suivant
L'union commerciale, supprimera tous les 

obstacles <juo nous avons «levant nous. M. 
Wiman pense «ju'il s’écoulera bien cinq par
lements de cinq ans cha«juc, avant que le 
Canada soit amené au point voulu, pou 
ter l’annexion ; mais la suppression «les bur 
rièrea «le douane, lui permettrait il’accroî
tre considérablement le nombre «le sa popu
lation ; scs habitants prendraient do plus en 
plus, un courant d’idées américain ; et à 
supposer qu'il doive rester imiépondant, il 
finirait par passer à l'état républicain

Fàüt-il croira que tous ces journaux 
se soient donné le mot, pour com
mettre la même erreur, et pour pré 
ter à M. Wiman, une opinion que 
ce dernier n’aurait point exprimée, 
sur une 
celle de

Il nous est impossible de pousser 
la confiance 
inons mieux 
man a deux langages. Au Canada, 
il promet que l’union commerciale 
est le seul moyen de garantir indé
finiment l’indépendance du pays ; 
aux Etats-Unis,il affirme que l’union 
commerciale est le seul moyen d’ar
river pacifiquement à l’annexion.

La raison de cette contradiction 
est facile à deviner.

La ijuestion qui se discute aux 
sénat des Etats-Unis, consiste exclu
sivement à savoir ce qui vaut le 
mieux, pour obtenir l’annexion, 
d'offrir au Canada, l’union commer
ciale pour commencer, ou au con
traire. de refuser tout accord dans 
lequel l’annexion ne serait pas 
médiatement comprise. M. wi 
répond à ces préocupations, en assu
rant que l’union commerciale est le 
meilleur moyen d’arriver à l’annex

Au Canada, il en est tout autre
ment. M. Wiman lui-même a fait à 
un reporter du World l’aveu sui-

question aussi grave que 
l’annexion ?

jusque là, et nous ai- 
admettre que M. Wi-

méfiance instinctive. 11 suffît

reconciliation est inter-

lépit «les progrï-8 faits, le sentiment 
al est encore si fort dans le Dominion,

__ iiçant ouver-
tenir une assemblée 

serais chassé du

En « 
nation
que si je m’y présentais,en annon 
tement l'intention de t__." 

vourde l’annexion, je 
à coups de pierres.

Et, tout naturellement, M. Wi
man, qui n’a aucune envie d’être 
chassé a coups de pierres, s’en vient 
raconter à nos bons canadiens, qu’il 
adore la constitution anglaise, qu’il 
la trouve bien préférable à celle des 
Etats-Unis et qu’il n’a jamais songé 
à prêcher l'annexion. S'il prêche 
l’union commerciale, c’est an con
traire, pareequ'il y voit le meilleur 
moyen d’assurer la prospérité du 
pays et de se mettre d’accord avec 
un puissant voisin, en conservant 
intacte notre indépendance politique 

De ces deux languges, quel est 
le vrai. M. Wiman ment 
rement à l’un des deux pays. Est-ce 
aux Etats-Unis ou à nous qu’il cher
che à en imposer ? Au fond, la 
question importe assez peu. M. 
Wiman pourrait nous répondre que 
lui-même ne s’en *iuquiète guère ; 
qu’il est l’apôtre de l'union com
merciale, rien que de l’union com
merciale, et qu'il tient selon les 
personnes auxquelles il s’adresse 
et selon les pays dans les
quelles il parle, le langage 
qui lui parait le plus propre à recru 
ter des adhérents. Au Canada où 
l’annexion est impopulaire, il jure 
ses grands dieux, qu elle n’est pa 
en cause. Aux Etats-Unis, où le 
seul moyen de convertir les poli 

l’union commerciale est

necessai

avaient vécu jusque là sur un amalgame un 
peu étrange «le phrast-s sonores et retentis
santes, de vieux souvenirs révolutionnaires, 
de puritanisme plus ou moins affecté et «l’in
capacité absolue à pénétrer jusqu'au «jouit 
des masses rurales. I>u premier coup, M. 
Mercier a «lécidé «le tout changer cela. Es
timant à tort ou à raison, que le premier «le- 

d’un chef de parti n’est pa» de poser 
pour les belle» attitudes, mais de gagner la 
bataille, et d'escalader le pouvoir coûte que 
coûte, le nouveau chef du parti liliéral a mis 
résolument au grenier le puritanisme et les 
grands principes.

Pour faire vivre un parti, et pour faire 
dos élections, il faut de l’argent. M. Mer
cier en sentait d'autant plus vivement la 
nécessité qu’il avait éprouvé par, lui-même, 
les inconvénients qu’il y a, à n'en pas 

Avec le concours de" politi- 
scrupules, auxquels

Ilisions
de leur faire voir l’annexion en 

c l’une desperspective, il affirme qu 
deux mesures amènera l'autre 

Nous pouvons accorder à M. Wi
man, cette circonstance atténuante 
si c'en est une, qu’il ment à la fois 
aux deux pays et qu’il n’essaie point 
de tromper l’un des deux au pro- avoir 
fit de l’autre : cela ne change rien ciens déliés -et
ail fond des choses, qui était connu on a donné, depuis, le nom de boodlert, 
et que ses contradictions éclairent »1 s’est arrangé pour créer un semblant de 

nouveau jour, Quand on nous J caisse, souvent vide, escomptant l’avenir A
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BANQUET TAILLON
CONVENTION CONSERVATRICE

Le baiwuet offert pur le» Corner- 
de la province à l’honorablevaleurs

M. Taillon, chef de l’opposition, au
ra lieu mercredi, le 20 mai, à 7 hrs.

Sir John Macdonald, premier 
nistre du Dominion, sir Hector Lan- 
gevin'sir Adolphe Caron,l’honorable
M. Chapleau et la plupart de leurs 
collègues ont accepté d’y assister.

Le nombre des billets étant ne 
cessairement limité, les sousciiptours 
sont priés de su procurer leur carte 
d’ici au 22 Mai, alors que les livres 
seront fermés. Le prix d admission
est de 83.00.

Ijg comité est à prendre des 
pour obtenir des pii x 

les lignes de chemins de fer et 
de steamers.

Une convention du parti conser
vateur aura lieu le même jour dans 
la grande salle du St. Lawrence 
Hall, à 10 hrs a. m. Nos amis des 
différents comtés de la province sont 
instamment priés d’y envoyer de 
nombreux délégués.

Les comités du banquet et de la 
convention siègent chaque après- 
midi, à 4 heures et demie.

Des cartes du banquet sont en 
vflBte aux bureaux du Canada.

réduits

Par ordre,
A. !.. de MartiuNY 
<!. I\ Cooke,

.Secrétaires.
Montréal, ‘.I mai 188H.

11 Mil, Ill U Al l»K»
à ello toute seuleI.a 1

l’intervention «lu Saint Siège, un 
le boulangisme.nouveau «logme religieux 

On ent tenu 
l’aventurier au cheval noir 
manfpier à Vorthialoxii’ 
fait vertenvmt tancer, pour

parait il, d'être partisan (le 
sous peine «le

et le Canadien sc
avoir insinué 

« tait fort souteque la juridiction du sénat 
nable dans le «‘as «le M. Boulanger.

Imbécillité «les partis ! Il y a eu un temps 
ou les précurseurs «le M. Tardivel 
ee, avaient érigé le «hrrmhre en «logme 
C'est ce dogme qui a valu à 1 église 
de l'Italie, l’anéantissement «lu pouvoir tem 
porel du Pape, la ruine de la puissance mi 
litaire Iran la révolution du 4 septem
bre et tout ce qui » «-n est suivi.

Et cependant la sit uation était toute au 
lendemain «les journées de juin 1848, 

et la foi dans l'héritier «lu grand nom «le 
La foi dans leNapoléon était excusable, 

boulangisme « ‘est autre « luise

U- 20 mai, à 10 heures «lu matin, le jour
du banquet Taillon, une grande con

vention conservatrice de toute la province
la sal«le Québec aura lieu à Montréal, «I; 

le du 8t-Lawrence Hall.
Le nombre «!«■» délégués «lu «•luupie comté

n'est pas limité.
Cette convention aura une portée p«>litiqne 

considérable et nous ne saurions trop recom
mander à tous nos amis d'y prendre part. 
L’heure de l’action déc 
faut que le parti conservateur se concerte et 
s’entende sur un plan de campagne coin-

est venue, et. il

Certes on ne peut pu» reprocher au gou
vernement américain de ne pas s’occuper «lu 
Canada. Pen«lant que la Commission des 
sénateurs, présiib e par M. Cullom, étudie à 
New-York les relations que l«w compagnies 
de voies ferrêi's américaines ont avec celles 
«lu Canada, une secomle commission, «lont 
le sénateur Hoar, «lu Massachusetts est
le président, va sur les bords «lu Pacifique 

Se rendre compte des relations commerciales 
que les deux peuples ont entr'eux, et exa
miner les réclamations «flie les américains
peuvent avoir contre lu Grande Bretagne à

violation <|iieIi-on«|ue «les traités
ou du droit «les gens.

Cette «lernière commission sc utunposc des 
sénateurs Hoar, Allison, Hale, Dolgb.Pugh, 
Butler et Voorhees. Elle est déjà à Chi
cago.

La politique «lu parti conservateur ilans 
l'affaire de la révocation «le M. Letellier est 
en train «le recevoir, des événements, une 
consécration inattemlne.

Il parait que les fanatiques «le Toronto 
(pont en train de signer des (ictitinns au gou 
vernetir général, (mur lui demander de 
faire un coup d'état, et «le dissoudre la 
chambre qui a eu l'attdace «le voter contre 
l'opinion de M. Dalton McCarthy.

L’accueil réservé à ces pétitions par lord 
Stanley n'est pas fait pour nous inquiéter ; 
mais, puisqu’il y a encore dans notre pays 
des gens aussi ignorants «les régies constitu
tionnelle», il est bon «jne sir Hector Lange- 
vin ait été à Londres, en 1879, et que la 
jurisprudence ait été fixée,

On sait, du moins, â quoi s'exposerait un 
gouverneur général ou un lieutenant gou
verneur, qui s’aviserait de renvoyer un mi
nistère investi de lu contiamœ «les chambres, 
et de dissoudre la chambre des communes, 
en dehors de l'avis do scs conseillers consti
tutionnels. M. Dalton McCarthy et 
amis feront bien de relire là-dcssus le oom- 

îtfdre dp Bagclot sur la constitution 
anglaise et sur lps Hjnih'A «Je la prérogative
Foy*¥-

l

:

i

fois pour

U
N

E V
IS

IT
 R

 ES
T N

O
LI

 M
TT

EE



PRE.LAKTS 
PRELARTS 
PRELARTS 
PRELARTS ;

PIGEON
PIGEON

400.

RIDEAIjRUE

La demande pour notre thé 
de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dans l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que lademai - 
de augmente chaque jour. 30 
cents la livre, ou 5 lbs pour 
$1.00.

STROUD & FRERES
109 me Rideau et 178 rue Spark*.

DE LA SEMAINE

Les bargains mer
veilleux eu fait de

MODES,
Bonnetteries, 

Chapeaux et 

Garnitures

CHEZ

WOODCOCK

Magasin populaire de mo
des ei sous-fêtemenK

318 Rue Wellington

Essayez la SAVARIN A
Kemede infaillible eontr• 

le» ver»

N'Msployn que 1. PIN BOUC* conUe >« 
Bronchite, I» Toux, le» Rhume». Plu. 
,|e tOJX, pins di rhnmesdepuis U dton'i 
verte du PIN BOUGE.

PHARMACIE ••• SA YARD

«Ko. d» Fsjnid» »olgnen»WJ»»t nnpU»».
nua.fudiwtp'W

TAPIS
Tapis Bruxelles 
Tapis Bruxelles 
Tapis Bruxelles 
Tapis Bruxelles 65
Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie35

L'UNION ST-JOSEPH
IMPOSANTE DEMONSTRATION

te, M. Du rocher ; au président de l'Institut- 
Canadien, M. S. Drapeau ; aux Dames, M.

Rattev : à la société St Jean-Baptiste 
des Chaudières. M. L. Duhamel ; à 1a 
société St. Joseph de Hull, M. A. Berthiau- 
me, président ; à la société St Thomas de 
Hull, M. J. Séguin, président ; à la société 
St Jean-Baptiste de Hull, M. D. C. Simon, 
président ; à la société St Pierre d'Ottawa, 
M. Jsc. Dufresne, président ; 4 la société 
St Thomas d’Ottawa, M. J. Chamard, pré
sident : aux sociétés de secours mutuels C. 
M. B. A., M. Chs. Desjardine ; à la Presse, 
M. Bd. Aubé.

Ainsi qu’on peut en juger par cette longue 
liste de discours, la fête se prolongea jueuu'à 

de l’aprèe-midi et 
gaieté la plus vive et de 

i plus franche cordialité. Les membres de 
Union St Joseph ont droit à des félicita 

pour le succès qui a couronné ce lwn 
quel, l'un des plus considérables, croyons- 
nous, qui ait encore été donné à l’Orphelinat 
St-Joeeph par une seule société.

Nous devons aussi une mention toute spé
ciale aux «lames et demoiselles qui ont fait 
preuve d'un grand zélé dans la tache ardue 
et délicate de servir 1

J. N

Bmeeéa sar tante la ll|M

Les membres de la belle société de secours 
l'Union St Joseph d’Ot-mutuel qui a

tawa ont droit d'être fiers à plus 
du succès qu'ils ont remporté hier, 
brant le 26ièzne anniversaire de leur fonda 
lion et en même temps leur fête patronale

d’un titre

Vers les 8 heures, les abords de la salle de 
l’Union St Joseph étaient déjà le rendez- 
vous d'un grand nombre de membres de 
cette société qui bientôt se comptèrent par 
centaines. Peu d'instants après, les accords 
mélodieux des fanfares annonçaient l’aiVivée 

formant partie des 
TROIS CORPS DE MCSIQCE 

dont les services avaient été spécialement 
retenus pour cette grandiose célébration.
On se mit en marche quelques minutes après 
9 heures et les membres de l’Union St Jo
seph et leurs invitée se rendirent procession- 
nullement, à la Basilioue, en suivant le par
cours des rues York, King, Clarence, Dal- 
houeie, Murray et Sussex.

Partout sur le passage de la procession, 
foule compacte se pressait pour accla 

mer les membres de la plus an- 
de la plus prospère de toutes les 

SOCIÉTÉS DE BIENFAISANCE D'OTTAWA 

Rien de si beau, en effet, que le spectacle of
fert par cette longue file «l'hommes mai 
chant à la suite d’une magnifique bannière 
sur laquelle est inscrit eu lettre d'ors, la ves qui 
devise si cher à tous les Canadiens-français, fortune
cette devise qui résume en elle la pensée de En résumé, U fête patronale de l’Union 
tous ceux qui, loin d’être égoïstes, aiment et St Joseph ne pouvait être mieux célébrée 
se font gloire de marcher la main dans la quelle ne l'a été hier ; cette grandiose aolen 

vec leurs frères «le travail, en un mot, nité est une nouvelle page desti 
le devise qui est l’histoire eu quel chir de beaucoup 
du peuple canadien : Joseph d'Ottawa.

une heure assez ai 
ce, au milieu de la

des musiciens

es convives

PS INCIDENT

ant le diner on eut la bonne iilée de 
.ehetor aux convives au prix de 10 

rentins un morceau d'un gros gâteau dons 
lequel mie jolie épingle de cran 
avait été soigneusement cachée, 
fait de la fève dans le gàt 
une singulière eotneiaenre, 
gnant du bijou fut le seul québecq 
«îui se trouvait être du nombre «V 
M. J. R. Roussel, i 
Reiil, marchands

’on
nier et sal 
cienne et

teau des Rois. Par 
l'heureux ga

lles convives 
de la maison 

pajietiers de Québec. ComJ 
me bien on le pense, cet incident donna lieu 
à une nouvelle émulation parmi les convi- 

i félicitèrent M. Roussel sur sa lionne

•epn'sentant

née à enri- 
les annales «le l’Union Stcette nobl 

one sorte >
L PSION FAIT 1.A FOR<1 

Les citoyens «les rues 
défiler n avaien 

une occasion semblable 
re ample déploiement «le «Ira 

toutes sortes, de lanternes chinoises, 
«le banilerolles «le tous genres, «l'inscrip- 

et de petits pavillons aux couleurs va 
riées, le tout disposé avec goût, dans une 
admirable symétrie et «le manière à attirer 
les regards non-seulement des membres de 
l'Union St-Joeeph et «les déléguéeàleur fête,

NOUVELLES LOCALESpar où la proressi 
t pas voulu laist

ES ploiement

tous genres 
ivillone aux cou

or M. Na

à ses amis qu’il est 
Louis, coin des 
est prêt à donner comme 
satisfaction à tous reux < 
une part de patronage.

poleon Auilette, depuis plu- 
s Imrbier, coiffeur de la chain- 

est heureux «l'annoncer 
naintenant chez M. St. 
Sparks et Elgin où il 

par le passé entière 
jui lui accorder....

communes

mais encore de tous ceux 
parcours de la p 
citoyens ; ils ont 
félieations pou 
constance et qui prouve 
grande estime en laque] 
St-Joseph

nncur à res
i"uih'.:,

rocession 
droit à «le chaleureuses 

dé Mgr rArchev«*que Duhamel est parti 
pour Québec, ce matin il doit prowler à la 
bénédiction «l'un autel à la basilique de S te 
Anne de Beaupré et sera aiment pendant 
une semaine, «le mê lie que le Révu («rand 
Vicaire Routhier, actuellement à Québec.

ployé en cette cir 
ne fois de jilus la

le est tenue 1

A la Basiliqvk

A V 

et ce ne

arrivée à la Basilique, la procession 
léfiler entre une «loublc haie vivante 

fut qu’avec difficulté que l’on put se 
frayer un passage jusqu’à l’entrée principale. 
En un clin-d’œil la vaste enceinte fut en
combrée jusque dans scs dernières limites.

En l'absence de Sa Grandeur Mgr l'Ar
chevêque, officiant pontificaleincnt à l’é
glise St-Joeeph, le Rév. M. Bouillon officia 
à la Basilique. assisté de diacre et sous-

tion du

ourageons notre ami G. W. Séguin, 
la “ Citoyenne.’

Csnr de Police
Thomas Kutc, pour vol, $2 

$1 de frais.
Alexander McDonald, poui 

la rue, $2 d’amcmlc et 92 de f 
Mary Jane Snider, pour vag

agent de

«l'amende et

r désordre sur

[abondage

et Joseph Lefebvre, deux 
dans la rue, un mois cha-

gue un chœur puissant sous la «lirec 
Rvd. M. Beausoleil rendit avec 

messe de Bordèse, 
avec accompagnement d’orchestre. MM. 
Beausoleil et Breton chantèrent avec une 
remarquable pnécision le Bénididut de War-

Toseph Lefebvre 
cousins ; désordreucoup de succès

Thomas Weland et Thomas 
duite de désordre, une semaine

Doyle,
chacun.

Le SKkMoN
f-f On vient justement de recevoir une 

consignation «le beurre de la célèbre créme
rie Vcntnor, le meilleur beurre sur le mar
ché en tinettes 19, 30 et ISO livres chez Haig 
et MacMaster 36 carré «lu marché By. 
Téléphone 635.

P. Lange vin 
à cette occa- 

, qu'on nous permette le 
Misant entendre l'un de 
d’éloquence sacrée qui sont 

bien propres à inspirer et à raffermir la foi 
chrétienne.

Le savant prédicateur paya un juste tri 
but d’éloge* au Rév. Grand Vicaire Rou
thier, le digne chapelain de l’Union St. 
Joseph qui à tant fait pour le bien et le 
accès des Sociétés ae Secours Mutuels 

d’Ottawa ; il regretta l’absence momentanée 
du Rév. Grand Vicaire Routhier, en cette 
mémorable circonsta

fut donné par le Révd. 
de l’Université d’Ottawa qui

mot, en 
chef-d’o

se surpassa

A dire bsnqnri
A 6 heures hier soir, eut lieu à l'Orpheli 

nat le banquet, des sociétés ; on y remarqua.fc 
les membres des diverses sociétés de secours 
mutuels d’Ottawa. M. 0. Du rocher fut ap
pelé à présider. L'entrain fut des plus vifs 
durant tout le temps du repas. Il n’y eut 

deux santés officielles, celle à l’union St 
mas, à laquelle répondit M. J. Chamard 
elle à la société St Antoine de Padoue, 

qui provoqua une fort habile réponse de M. 
Oct Dionne, l'un de ses membres les plus ac

K,
orateur sacré n’oublia pas les membr s 
Union St. Joseph qu’il félicita cordiale

ment de as’ffirmer en aussi grand nombre et 
leur souhaita une prospérité toujours crois 
santé sons l’égide du grand saints qu’ils 
ont droit d’être fiera d’avoir choisi pour 
patron et protecteur.

Au prône, M. l’Abbé Campeau avait bien 
voulu aussi parler très avantageusement de 
l’Union St. Joseph à laquelle il avait fait de 
sincères souhaita de succès.

Le Pain Béni 
On admirait au bas chœur un splendide 

Pain béni ou plutôt une pyramide de gâ
teaux d’un goût délicieux qui parle bien en 
faveur de celui qui avait été chargé de sa 
confection, M. Dompierre. Qu’il suffise de 
dire qu’il était du poids de 300 lbs 
été payé 94.1.

a été faite dans 
L. Duhamel, J.
MM. R. Roy et A 
rent de

de 1

M. Napoléon Audette, 
feur bien connu de la chambr 
nés, désire informer ses amis qu’il est main
tenant au “ St. Louis Shaving Parlor,” 
coin des rues Sparks et Elgin où il espère 
recevoir la visite de ses nombreux amis en 
même temps que leur patronage

liarbier coif 
re des rem mu

tir M. G. W. Séguin, agent pou 
rance “ la Citoyenne ” informe ses amis et 
le public qu'ils le trouveront soit au No. 27 
rue Sparks ou chez M. Charlebois 4 Cie

tir Meubles de tout genre et de toute es 
père, Rideaux, Buggies et wagons pour en 
tant» ; tout ceci à grand b«m marché pour 

nt comptant ou par installments, 
nos vitrines. T. W. CURRIER, 
eau et 116 rue Sparks.

La Collecte
par MM. O. Durocher 

D. Gareau et L. Gravel. 
. Filiatreault se 

cette mission «lans les ju 
fut des plus satisfaisantes 

LA PROCESSION

charge- argent
“■"* £Sü , 186

Neovel
Le Grand Central Hotel 

liant ouvei t à tout le monde et a 
magnifique d’un 
velie ses plumes

n des fleurs. Les 
magnifique hôtel ont été 
bien meubli’-es et bien aérées. Le 
est approvisionné de tous les vins, 
bières, portera et «le cigares de premier 
choix. Ce nouvel établissement modèle 
que nous recommandons au public est sous 
le contrôle de M. Charles McMoraw qui a 
tenu pendant plusieurs années l’hôtel favo
ri de tout Ottawa au coin des rues Geor 
g es et McWilliam.

reformré imnusiiatentent apr« 
itte fois précédée des fan 
des Chaudières et de la 

î, par les rues Sussex, Wi 
St Arniré, McG«*e, St Pat 

Chapel, Clarence, King, Eglise, Dalhousie 
jusqu’à la salle

Avant de prendre congé des membres de 
l’Union, les corps «le musique firent «le i 
veau résonner les é.chos de leurs plus 
acrerds. Après avoir déposé les bannn-res 
dans la salle, les membres de l’Union St 
Joseph reprirent de 
escortés des musiciens 
ne, ils se rendirent 
Joseph, où avait

t i 
dé

de S te Anne,
Canadienne
Dalhousie,

appa
charmant oiseau qui renou- 
les plus brillantes pour la 

chambres de ce 
restaurées à neuf

mptoir”<1

nouveau les rang 
i de la fanfare Ste Au - 

jusqu’à l’Orphelinat St 
été préparé un graml

Il nous est agn-able de dire ici que les 
corps de musique qui ont prêté leur 
cours à cette démonstration ont pui 
ment contribué à en rehausser l’éclat. Nos 
amis de 8te Anne, des Chaudières et de la 
“ Lyre Canadienne ” ont fait entendre de ta 
fort jolie musique ; qu’ils veuillent bien ac
cepter nos plus sincères félicitations.

tir Venant d’étre reçue une autre consi
gnation du célèbre Beurre de la Crémerie de 
Ventnor, le meilleur sur le marché, mis en 
paquets de 19 et nQ lbs chez Haig et Mac- 
Master, 36 marché By. Téléphone 635.

tS Nous attirons l’attention de nos lec
teurs sur l’annonce de M. Chas. Des jardins, 
courtier et agent général d’Assurance, contre 
le feu, sur la vie et les accidente. Il conti
nue scs affaires comme par le passé et solli
cite la continuation du patronage de ses an
ciens clients,

LE BAXQPET.
Nous pouvons en toute sincérité évaluer à 

cent cinquante le nombre des convives 
prirent place, vers les 2 heures, autour «le 
tables abondamment chargées,- dans la gran 
de salle de l’Orphelinat St Joseph. Ce ban 
quet était présidé par M. .Joseph Patry, 
président de l’Union St Joseph, qui avait à 
ses côtés le Rév M. Beausoleil, l’ex-président 
Ihirocher et les présidente des

La longue marche «jue l'on venait de ter- 
mitfcr avait contribue pour une large part à 
aiguiser les appétits et il va sans dire que tous 
firent honneur amplement au menu ; durant 
un certain temps on n’entendit que le bruy 
ant cliquetis des couteaux et fourchettes 
alternant avec les gloue-glous des bouteilles 
et les gais propos des dîneurs.

C
en même temps nue le patro

nage du public en général II représente 
plusieurs compagnie^ de première classe, et 
ceux qui lui confieront leurs affaires seront 
sûrs «ravoir pleine et entière satisfaction. Il 
s'occupe aussi d’achats et ventes de nroprié- 
tés, etc.,'etc. Bureau temporaire, Victoria 
Chambers, rue Wellington, vis-à-vis les 
bâtisses du gouvernement,
O’Connor.

autres seen*

IJn Tsyagc aceMeMI
parti composé de deux nan- 

toniers novices d'Ottawa et des deux 
demoiselles faisaient voguer une légère 

LES SANTÉS nacelle sur les flots argentés du canal Ri-
,, , ..__, , -, , , deau ; tout allait bien d'abord et chacunIl «Ult pri»d«3 heurt, longue le pnH- , end^Mit u ,oi d„ rfpHr.

iprt*
bien dit fut U réprae « telU -nié. pur 1» rencontre, le premier porti

va programme omaeieiam commence, on H route, lorsqu'un nouvel ind-
dut le suivre jusqu à la fin. M. h*nr eut denl qui sur*jt pu avoir des causes plus fu- 
à répondre ensuite à la «ant^ de 1 Unit* St- ne8teg w produisit tout à coup. Un des 
j0"***.??1* wco^uvement U y eut ducoors nuncurs> »yiot mal calculé sont coup d’svi- 

St Jew-Bftptl», n,, à rmb.ee*. m»-ddélonS

forte, qu’une dee demoiselles s’évanouit, se 
Ion toutes les règles, comme une jeune 
anglaise. Heureusement que les sels m 
rent de 1s partie, et quelque* minute» apnée 
•lie était tout à fait remise. Mai*, toutefois, 

de nouveaux accidente, TAPISI TAPIS!craignant de nouveaux accidente, on s ein 
pressa de changer de direction, et en i 
au pied la terre ferme, on s’estima fo 
reux d'en être quittée

foulant
, on «'estima fort heu- 
à ai bon niarvlu'.

KX POSITION l'NIVCMCI.U: A P ABM'S

D'après ce que 
pondants. MM.
Pavillon du
cabinet de lecture de 
journaux des Amériques du Centre 
des Antilles et «le l’Êxtreme-Orient 
constuet ion en bois «les plut gracieuses.

Ce pavillon ae trouve situé à droite
Eiffel, sur le côté droit et vis-à-vis 1s 

partie centrale «lu palais des Arts libéraux. 
Il est à proximité de toutes les sections «les 
R«'-|)uhli«jues dee Anu>riqucs et «le l’Empire 
du Brésil, qui ont construit «les palais qui 
rivalisent «le richesse, et qui seront une «les 
plus grandes attractions de 1 

Nous recommandons tou 
nue compatriotes de visite 
«lu Guatemala l'insXala

nous écrivent nos re
Amédé[>ée Phi 

où ils
tous le* principaux 
i du Centre, «lu Sud

mite de la

cilUr
organise unTe*

BRYSON GRAHAM & CIE.,
TRANSPARENTS 
TRANSPARENTS 
TRANSPARENTS 
TRANSPARENTS 
TRANSPARENTS 
TRANSPARENTS 
TRANSPARENTS

Poles
Poles
Pries
Poles
Poles
Poles
Poles

rideaux

rideaux
rideaux
rideaux
rideaux
rideaux
rideaux

Rideaux en mousseline 
Rideaux en mousseline 
Rideaux en mousseline 
Rideaux en mousseline 
Ridcauxen mousseline 
Rideaux en mousseline 
Ridcauxen mousseline

exposition 
ut apivialement à 
r «lans le pavilhm

__ la tion qu'y ont faite
reepondant*. MM. Awkdkk Prince 
grare à l'obligeance de M. le remet Cie,

misaaire général du Guatemala

NAIMANOE.
En cette vi le, h er,,la dame de M. Octave 

Couvillioti, une fl le.

Itir U “ Canadian Bank of Comm
ses bureaux au No. 102 sur la 

voisine «le la banque 
ornent «le ban 
avec re bureau.

transporté
rue Wellington, bâtisse 
Nationale. Il y a un «li-iwrt 
que d’épargne en rennretion i

A VEN DRE—Je vendrai cinquante 
acres sur le front du lot vingt dans la pre
mière concession sur la rivière Ottawa,front 
du canton Gloucester. Le sol est une mar
ne noire. Le site est un des plus beaux sur 
la rivière Ottawa, et situé à trois milles seu
lement de la ville, et le chemin est maca
damisé jusque là- S'adresser à

R. CUMMINGS,
Pont Cummings, Ont Bffli Grüiiii & CieRIDEAUX en toiles des plus nou

veaux patrons à bon hé chez. 
ÜUKORD,

108 rue Rideau

Tb

Acheté* le pel* de Terwbnll Bros., 
—-----“*-*------ «mai la

lire. Better A Hldrt, aat. ru We

146, 148, 150, 152 et 154 RUE SPARKS, OttawaAUX HOTEL! IER8 qui ,
soin de tapiseerio vernie «le toutes 
allez chez J. B. DU FO HD

108 rue H do iu.
Melle Uampbell, au No. 168

Sparks, vient just m 9S=*Faltre usages des fils CIAPPKRTIIN, les meilleurs BRYiO.t tilltimi & (IK*Dt de recevoir le 
stock le p'us grand et lo mieux choisi des 
ernières marchandises de goût et à la der

nière mode, garnitures, chapeaux et coiffes 
de toutes sortes. Mlle Camph*11 a rchelé 
toutes ses marchandises au comptant, en 
conséquence elle pout revendre à n'importe 
lequel magasin de a vill®. Elle fait de le 
confection dis habillements une spécial!lé.

J. B. DUFORD, 108 rue Rideau, a 
le meilleur choix de tapisserie à 10, 12 15c 
le rouleau qu'il y a «lans la ville.

de d
Mde Ada

demeur 
rue U’Connor

NI vene avez des 
colorier et à faire répare 
rue Bank, donnera une attention spécial'* 
à toutes les commandes qui lui seront 
faites.

d

L. C. A. CASGRAIN, II» Rue RIDKAI!Agent general de commis
sion et tie bit ns Immeubles

- AGENT POUR LA —

DE VICTORIA

Sur le iheniln de Montreal
COMPAGNIE D'ASSURANCE de OUEBLC 61.00Bains ou ver s le 4 do mai- Cinq mü'e 

d’une charmante p-om nude en dehor-, de 
a ville La dilig' nc' laissera le bureau 
de po?te tous les mercredi et diroan he à 

heures a.m. et sera de retour à 
i foi. P- m Coud lions $1.25 et $1.50 par r Bohf 48 Le8 bfülH l0Dl de 50 cenlios ou ** *'

Four toute autre information s'alr s or è

enngement.
me détire informer ses élève» el 

inièressée qu’elle a transporté si 
i du No 234 rue Qdeen, au No 61

CONTRE LE FEU
6 30^ hrs9 — ETABLIE EN 1818 —

-a ulus anc eme compagnie 
cari idu nne.

Nés 70 anné is rt'expérience ne sont pas 
son moin Ire avantage.

L Mesfieuri*, si vous avez be
soin d'une benne chaussaie 
d'Oxford, légère, et que 
ayez le montant ci dessus h 
donner, arrêtez au No lia 
sur la rue Rideau et na de
mandez aucune question d’oîi 
elles viennent 01.—d bien — 

n'aimons pas à tergiver-

d'assurance

VOUHF. 0. RING.
Capital autorisé - - - $326,000
Actif ( ans corn nier le capital) - 200,000
En d pôt au gouv. rnemoùt fédéral 60,000

tous avez des articles à faire aalva- 
allez chez H. Bohl, 48 rue Bank.

SI Géran
Ou par lettres au propriétaire, 461 iu 

Wel inglon
Cette l'ompagnie pr 

rinquei dans tout
end maintenant des 
tes les parlies du 

— Canada —
1,< * jiertee promptement règle «s par les 

ogenti général «le chaque jirovinee.

NAIflONNA IOUEH
Une ma;Hon No 320, rue Beseerer, avec 

u * et étables,terme* $16 par mo s 
maison No 226 rue Besterer, com-

AVIS SPECIALREMEDE PINUN contre 1 
morroides—Pour 1m hémorroïdes in 
on externes. La guérison ne manque 
jamais de se produire après quelques aj>- 
plications.

Pour hémorroïdes avec écoulement in
terne de sang, demandez la Suppositoire 
Finns. B mède et préventif sûrs 
vente chez tous les pharmaciens.

les hé-

110UH
ser.

_____ Ayant dém^nacé dan* un
local plu* va*te. *ur la rue 

I George, j'ai décidé de ven- 
dre mon a**ortiment de

! D lionm s coura 
Une

] Homnroenlw «n Mar 
1 bre et Grant! aux 

j prix eonlaala.
} afin d’épargner le" frais de 
| transport. l»e* personne" 
f>)ii| désirent dee monu- 
: ment* trouveront avanta- 
\ «eux de venir me faire 
1 une visite.

prenant / ch -mbres et une cuisine «l’eté 
u'ex tension 

Un
term os $16 par

Une maison No 228 ruu Nehon, pour
vue «le tout s les î om « o ité« modernes, 
grande «dur, tei uius $20 par mois

M-4 INOX H A VENDRE

Demande d'Instliulenrs
On demande deux instituteurs catholi

ques, tenant des dip ômee d’école modale 
et sachant bien le fra çais et l’anglais, 

village d î Buckingham 
informations s ai res.-er a 

M. A. GUY,

A
Une maison en brique au No. 378 rue 

Beserer, prix $l 400. Conditioris 
Une maison en pn*rre formant le coi 

rues Ktewart et King, bon marché. H 
et -telles

pour en>eigner eu 
Four plus amples

■It de la « ISéAtelier de Barbie et Gi

R. BROWN, Prop. 26 rue York

co leotéea.
Argent è prêter sur hypothèque. Aussi 
ent |»ur le guide du 1 - lephone O'Brien 

—BUBEAUX—

Buckingham, Sec-Tré* [,1
U tilasg w et London

Assurance contre le FeuHotel “ Cosmopolitan "
DE BUTTERICK

MAINTENANT:-: REÇUES

L'ancien hôtel de M McCaffrey est 
maintenant restauré à neuf et fourni* selon 
tout « le commodi és modernes. l.en mar
chands et le* horomtn d'affiire y tro'.ve- 
ronl un endroit tranquille et convenable 
pour y faire le r trans-étions sans y êtie 
dérangés et y passer une heure de* plus 
agréable. On tiouve-a au si à cet hôtel 
model le meilleur choix de liqueurs de 
toute sortes, aussi que les cigares les plus 
exquis. M. STARRS, gérant

580 RUE SUSSEXCAPITAL - - $1,500.000
Actif en Canada - 270
Depot au Gouvernera nt - 180 000
Revenu annu 1 - - 350,000

La compagnœ la plu* popul in* en Cana
da. Perte* rôg ées prompteme t et libéra* 
emont.

Téléphoné No. 645 Ol TAWA000
Délincateurs, catalogues, et 

feuilles des modes E iropéen- 
nes et Américaines d<t Butter- 
it’k maintenant en vante

A Vendre à bon Marché
Fortes et chasnis, 1/oie préiwré, moulures, 

vitres peinte*, huileb, peb ture*, cuir el 
fournitures de chaussures chez

» WOODLAND,
38 rue Be**erer, pme du baes n du Gênai

STEWART BRnWN.
G rant au CanadaAvto pour la Santé

CHAH. DESJARDINS 
Agent général du 

Burcd'i Tempo, a re, Vit 
rua Wel ir-gton vis-à 
Go vernement Ottawa

Chez ACKROYD. ictor a • liam ber 
-vis les bâtis e* _

Buvez les célèbres bières et porter de Mol- 
•■ona. Vous pouvez vous les procurer chez 
E. G. Faulkner, coin des rues Dalhousie et 
Arms, le seul agent pour I-s villes d'Otta
wa et de Hull bi vos fournisseurs ne l’ont 
point, demandez les.

du T E SOUSSIGNE a ouvert un nouveau 
JU magasin de Jtouveuutéu d« Tail
leur au numéro 88ÿ, rue Lyon et est pré
pare à vendre à bien bon marché et à don
ner satisfaction ù tous.

W». B. BHADLhY,
88j rne Lyon

DEMENAGE AU NUMERO

134 Bl7JS SP AUKS OttawaEDITION COMPLETE
Ecurie de Louage a vendre ------KT-------

OFFICIELLE
— DU DEBAT SUR —

FERRONNERIES
N. LANDRYM. Joe. Benecsl, coin des rues York et 

Dalhousie offre en vente son Écnrie de 
louage complet «xmnistant en chevaux, 
voitures tt rjbes de buffle de première 
clasee, à un prix très modéré.

, L'une «le* plu* ancienne* mal non* nommer 
claie* de la vallée «le l'Ottawa et, <!«•* mieux 

b a* prix de la 
eu vente;

«i nal I liée* *ou* le rapport «le* 
localité dee article* o/frrie*Plombier Sanitaire

rom. D’A PMSadâZ McDougall & Cuzner
Enaeigne de la gro«weiTarrl*reD*m la ChMabre «m Cammoaee

OTTAWA, MARS 1880
Et à Eau Chaude, Etc.

118 BUC RIDEAU, OTTAWA
HR1X MODERES

— MAUIHINS:.—
US cent»PRIX RUE SUSSEX ET DUKE, CHAUDIERE

23-11-87-88.— EN VENTE GHEZ —
IYES SOUMISSIONS ca hetoes. msr- 
U qnées "Effets d’habillement pour la 
Poliee à Cheval,” et adressées à l’Hon. 
Président du Conseil Privé. O tawa, seront 
reçues jusqu’à midi de samedi le 31 mai 
18e9.

On pourra obtenir des for nu e • imprimée* 
de^soomission, contenant tous les renseigne
ments quant aux articles et les quantités 
requis, eu s'adressant au soussigné.

Aucune soumissi- n ne sera reçue à moins 
d’être laite sur des formules impr mées. On 
pourra voir des échantillons de 
articles au bureau du soussigné.

Chaque soum eeion devra être ac om- 
pegnée d’un chèque aeeep t iar une franque 
canadienne, pour nne somme t$aU à dit 
pour cent du tota pour la so «mission, lequel 
chèque sers coLftsqué si le soumissionnaire 
reftase de signer te contrat sur demande de 
«faire, ou s’il néglige de compléter le 
service entrepris, tii la soumission i 
pas acceptée le chèque sors remis.

11 ne sera rien pay* aux journaux 
publieront cette annonce sans j avoir 
d’abord autorisés.

P. C. GUILLAUME lu Peintres et u Public n Général
Tepdwriw, Rfinture», Huila, «te.

ponrb  ̂Figure, le* Mains,

Crème de Miel 
et d’Amende de Hinds, Gelée 

de Concombres et des Roses de Moloderma

la Pesa etRue Sussex

HUILE Soi (Flate tilmem)

RIU1ATISHALE iment comp’et et nouveau des ar
ticles de toile*te ci-dessus ve

nant d’étre reçu,
ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND

JOHN SHEPHERD 
•fil. Une Rideau, Ottawa R. A. MCCORMICKFAIRE AU k Cie, Irevetevi

CHIMISTE m- DROGUISTE
JOLIE* * CIE 

Plombier», Poseur» d*AoporeU» à Osr 
à l’*« Child» a à te Tapeur

(Iras## et haute pression).

75-RUE SPARKS-75Gseri-en cerlslne
douleurs Rhumatismales, le* 
et autrui affections semblable*

pour toute*
Uemorrhgie» Prescription pour médecin* et famille# 

préparée* avec soin 
Communication téléphonique 1-2-8

EN VENTE CHEZ

MOÏSE BLOUIN, Agent 
137 RUE RIDEAU 

*T nO. 8 RU» TTO3RR

Tous les ouvrages sont exécutés sous 
notre direction.

Les ordres sont remplis avec prompt!

jpEIEN 4 CIB, 
f 4M rue Sussex.

Moirelle Boulangerie.Z

tud«* Fain et Râteaux faite poor famlllee, fruits
w^ÏÎÔr ‘ W *«• 387 ni»

PBED WHIT1, 
CoetrOleer,

P. C ». Potuw», l mu m

RTES PROFESSIONNELLES
. J. GORMAN, LL.B.,

{Succtueur de L A. Olivier)
cal ftollieittar, MeiaÊ*e, Eté.

—BUREAU—

OTTAWA, Ont

HGKNT A PRETER

-COURT & MacCRAKEN
TARIO ET OUEBEO
oti*h Ontario dumber*, Ottawa, Ont.

O’ÇARA & REMON
AT8. SOLLICITEURS, NOTAIRES Etc

Hay, me Sparks, Ottawa, On.
**HKS DS VHOTSL IOUIU

W O’Gaba, O. B. E. P. Ht mo"

ter, Mcuan & Blanche!. ▲
A7ÜCZ TB

«*..!«.u. ..t wires, Notaire*, elc. ete.

34J Ru© Elgin, Ottawa
(BN PACK DD BDSSBLL)

Valker. D. L.McLean. G.A.B.ancne»

CO. McLAÜRIN, L.L.II.
AVOCAT, Etc.

eau : 19 rue Elgin, Ottawa

J. P. FISHER

vocat, Solliciteur, Etc.

l*b Oaterio Chtamber*, Ottawa, O.

TAYLOR JfcVJSilY

14T, aULLIWTglB, KTC.
— BUREAU : —

Ueb Oatarto Chamber», Ottawa,

<IÂBT, CHRYSLER 4 GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

• PWr la Cour Hupreme et le Parlement

res Onion, 14 roi Meieilfe, (MUwn, Ont]

F. H. Guryslkr
J. J. Godfrey

ALIN A CODE
Aveeals, Noll Ici tear*. K te.

OC EG AN, RUE 8PARK8[
vis-à-vis l’Hôtel Bussell.

iradley A Snow
' COUB
i. B«.ni,ET. ^ __ A T. arrow.

■"iri,‘«*d*

ïüNDRY & POWELL
Avooatz, Solliciteur», Etc.

INTS POOR LA COOR SuPKÊMK BT LES 
DKPARTIMBVT8.

: 25 * Spjfks, en to è l'Hotel Riisini
rthur W. G unary. F. C. Powell.

IF. F. LEMIEUX
at. Bol icitenr, etc, Agent pour la Cour 
l>réme, le Pari- ment et les Départ», 

mente t ublics.
bureau : 74* Rue Bpaiks, OtUwa.

Dr FISSIAULT
------DENTI8TJ

f d#h\RUE8 RIDEAU et SUSStX
------OTTAWA------

ores de bureau : de 9 à 5 heures.

e LETCH, 435 rue Wellington
fence pour la vente des corseta fils 
Star Yatisi et autres genres. 
de corps confeïÀinni sur commande

.LS COLLINS Vïï
tortiment complet d’articles de 
bas prix, 310 rue Welliington, Ottawa

HBTBZ VOTRS PAIN, TARTU, PAIN UK
m ,“"h.u,‘,„.Boallneer-e Dni™-

216—RUB DALHOUSIE—216

IOHN KERRIGAN
.PLOMBIER SANITAIRE 

alement recommandé pour le posage 
des appareils de chauffage.

06 Rue LYON, OTTAWA

J. 8TEWAKT
enteur provincial et ingénieur civil 
a audessus de la pharmacie Ma<> 
r, 284 rue WELLINGTON, OtUwa.

WALKER McLIAN A BLANKET

KtinSSS5iCB£-'
J. 34J. RUE ELGIN, OTTAWA.

IDotml HRum.1I).

A. LEPROHON
ARCHITECT»;

«EAU: VICTORIA CHAMBERS
2Zme étiue, ebsmbre No ».

fonce, 804 rue Italy, Ottawa.

PROF

l’ü n'y IPM1M seule maladie dans 
4e sees qn’U y ait une racine on an« 
poor U guérir. Pbopusbob Gmmov, 
» Dalhousie.

EU.VÆÎEtei!

w. W. WARD,
VV OOA.T, BTG

IÏÏISH ONTARIO CHAIiBS, Ottm

*■* Tara «w*. **
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LUNDI 13 MAI 1889
Annoni

—Comment était ce jeune hom
me ?

-Très-bien ; de ma taille à peu 
près, parfaitement mis, ayant l'air 
pas commode et môme un peu ex
traordinaire.

—Passe à la seconde fois.
—Oh ! c’est toute line histoire. 

Celle fois, on me charge d'accom
pagner mademoiselle chez une de 
ses amies, qui demeure rue Mar- 
beuf. Très-bien Mais voilà qu’au 
coin de l'avenue mademoiselle me 
fait signe d’approcher. J’approche. 
•‘—Tenez, Florestan, me dit-elle, 
j’oubli&is la lettre que voici, courez 
la jeter à la poste, je vous attends 
ici. ”

—Et tu as lu cette lettre ?
—Moi, jamais. Je me dis : “ Mon 

bonhomme, on veut t’éloigner, c’est 
qu’il y a quelque chose ; il faut 
rester. ” En effet, au lieu de courir 
à la poste, je me cache derrière un 
arbre et j’attends. J’avais à peine 
dispar 1, que je vois avancer, qui ? 
mon particulier de l’église. Si chan
gé, par exemple, que j ai eu de la 
peine à le reconnaître. 11 était vêtu 
comme un ouvrier, avec un panta
lon de toile et une grande blouse 

^Qj pleine de plâtre. Ils ont bien causé 
dix minutes. Mademoiselle lui a 
remis quelque chose qui m’a paru 
être une photographie. Et voi à !...

La bouteille de Mâcon était vide. 
Florestan allait frapper pour en de
mander un autre. M. Mascarot l’ar-

IFJ±j UXTJ-iETOIsr D. L. BEAUDET “LECHAIîïiÉi£l-«•g;» Q.XTOTXDl
Et Hebd.*s4A

as*'raisLES
COIN DES RUES BAY et FLOREBCE, OTTAWAESCLAVES Les Peintures préparées de 

Howe, pures et sans égales 
dans le monde.

Fabriquées par

------------ manufacturier» ui ■■

Cadres d'ouvertures, Portes, Jalousies, Moulures, Bois pour plancher. Soi», à 
lambrisser, Meubles, etc., etc.

Boit de charpente préparé constamment <* mains.

of Toronto.DE PARIS Publié par laST

KM U. K GABORIAU
Les meilleurs Machine» améliorées sont en usages dans notre établissementWM. HOWE lOeme ANNEE NPHKMIEUE PARTIE

Fabricant de Blanc de Plomb 1 
et Peintures en couleur.

Ouvrage de promit- Classe garanti. Communication téléphoniques.

BUREAU A LA VILLE :LE CHANTAGE Ere 4,
P8IS1ATBEA3

want for wuci
LE OAÏNo. 26 RUE SPARKS, RTJSSELL HOUSE

III line Kldeaii,

Snccursale, No. 398 Kne Cum
berland.

Warehouse & OSuit9
—Cependant M. et Mme de Mus- 

sidan sont très-riches.
—Enormément riches, papa Mas 

carot, immensément. Ce qui n’em
pêche pas qu’il y a des momeuts où 
il n’y à pas cent sous à l’hôtel. 
Alors, madame est comme une ti
gresse, elle envoie emprunter à 
toutes ses amies, n’importe quoi, 
cent francs, vingt francs, dix francs 
...eton les lui refuse.

—C’est humiliant.
—A qui le dites vous? Cependant 

quand il faut absolument 
grosse somme, c’est au duc 
Champdoce que madame s’adresse. 
Oh .’...celui-là, il ne dit jamais non. 
Et elle ne lui en écrit pas long,

iToronto. Prix de l’at
■DIVIO* QUO

Un u, pour 1» ville— 
“ en dehor* de 1» i 

■DIVIO* DBD

ENTREPOT DF MEUBLES -
*LOYER & CIE

Solution il’AntipyrineNouveau Magasin d'Epicerics MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A MARCHE
______lettres, oorrei

etc-doivent être sdresw 

080Al

No. 236, RIT DAI.1IOURJK 
Coin de la rue de l’Kglâwe, Ottawa.

M. Loyer tient containment à «on magasin tout 
ce qui constitue la ligne d’épiceries dan« ses moin
dres détails U espère par prompte attention 
et *a courtoisie envers le public, mC 
|h rue partduparonage. TROUETTEmonter une de BUKUUX HCONTRE

.llij/rninrst. .liasur sir Trie, Névrulgie.» 
Colique*. I stlusse, F m/,h t/Mristfjosstte

Illssissssslitissse, Sciatique et DOULEURS en général.
Avoir soin d’exiger I AXTIPYR IXE üe TROUETTE

Vente en Gros à Parle, B. MAZIER, Pharm‘«, 264, boni-1 Voltaire
INniosIlalrcà Ottawa : D'F X. VALADE 

Ed. MORIN & C*. A Montréal l LAVIOL
KT DANS TOUTES LUS P1UNGIPALS8 PHAHMAC/KS

LAURENT DUHAMEL
KTAI, l).—M AIltillK BY. Nouvelles: t complet îles meilleures vian- 

Eu gros et en
Assorti

les du marché d’Ottawa 
lélail : mouton, porc, saucisses, 

M. Duhamel 
i les pratiques qui 

leur Lienvelll

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER’dans tous les GENRES 

-------- et tous les PRIX, chez---------
Comme 

su fera un devoir 
voudront 

uni iniro- 
1 12 87-88

>ar le \ assé, 1 
le satisfaire 11 y a des persoi 

sent vingt-cinq sou 
quanta, pour se fai 
aventure par une t 
C’est là d« l’argent 
ployé, car rien 
comme de tirer au 
la formule.” C’es 
bonjour, 
arracher les yeux 
sorcières qui gagn 
exploitant de cette 
riosité d’un certaii 
blic, nous allons < 
cret de la professic 

Après avoir fai 
main gauche un p 
on range ces de 
lignes, en répétau 
qu’on place, une 
vante» qu’il faut d 
plus solennels : “/ 
lit,” “ comme voi 
qu’il dit,” “ ce < 
que vous espérez,’ 
craignez," “ ce qu 
opération terminé 
plication de chaqu 

Les carreaux —I 
tre ; le deux, un i 
uue invitation à u 
payer eu entrant ; 
la bonne fortune 
leur monétaire ; 
heureuse en affaii 
de l’argent qu’on 
bonne fortune qui 

Les cœurs.—L’a; 
tre souhait est exa 
doune dans la Lro 
deux c’est un préi 
invitation ; le qui 
demande en mai 
une conversation 
le sept, une robe ( 
une causerie d’ 
retour heureux d’ 
honneurs et bonn 

Les trèfles.—L’a: 
deux un présent ; 
talion à un maria 
railles où à une n 
par exemple à u 
sir Richaid Cartx 
La quatre, est ui 
voiture ; le cinq, 
un char urbain ; 
voyages d’affairet 
neuf, la renomrni 

Les • fiques.—L’ 
velle; le deux, dt 
un cercueil ; le c 
le cinq, un dèsai 
tout ce qu’il y a < 
de la colère ; le 
femme ; le huit,; 
le neuf, tracas.

Les rois rep.és 
d’un certain âge, 
ne pas dire vieux 
jeunes gens et let 
femmes, Si un 
les cartes, il est 1 
de trèfle ou de ] 
eit vieux ou jour 
Si c’est une feint 
la sorcière travai 
senlée par la dar 
pique, 
sont pour les bloi 
nérale, les trèfles 
portent de mauv, 

Avec ces don ni 
magination, on 
ne ut tirer des dif 
cartes.Par|exemp 
indique une letti 
de trèfle, une ten 
poussée par la ja 
vous enverra à v 
pour 
avec une dame fl 
ardente, qui doit 
ou pour le troini 
qui vous avez pa 
cœur, dans uu c. 
sex, 5 de carreau 
fera, 4 de carrea 

Ce n'est pas pl

A Québec : D' ETTE A NELSON

j'en l’honorer de

HARRIS & CAMPBELLM. Ma‘carot daigna sourire.
—On dirait, fi’.-il, que tu sais ce 

que la comtesse écrit.
—Dame ’....vous comprenez, on 

aime à savoir ce qu’on porte. Elle 
dit simplement : “ Mon ami, j’ai 
besoin de tant... ’’ et. il paye sans 
rechigner. Il faut, voyez vous, qu’il 
y ait eu quelque chose entre eux.

—D:aprus cela, je le croirais.
—Parbleu !.. Aussi qu’arrive-t-il !! rien Jau*- l’escalier, il ne sort pas.

Eli bien!... mon garçon, j’ai ab
solument besoin de parler à mon

iintéressante découverte Breveta

parfums ESS.ORIZA souom
W. t. RKOWiX

MANUFACTURIKH et MARCHAND—Non, non, prononça-t-il, l’heure 
s’avance, et il faut que je te dise 
quel service j’attends de toi. Le 
comte de Mussidan est ch- z lui en

trCHAUSSURES EX GHOS
A transporté son établissement au

No 61 RIIK IlII>EAU,OTTA W i

PRÉSENTÉS SOUS FORME DE CRAT3NS (12 ODEURS DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

I». LEGRAND, Fournisseur de la Cour de Russie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se vendent dent toutes les principales Parfumeries, Phtlu et Drogueries du Monde.
LOG UK ILLUSTH*

Côtte ancienne et honorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua
lité des articles qu’elle vend.

ce moment ?
—Ne m’en parlez pas ; voici deux 

jours qu’à la suite d une chute de
fCM.J.ftP.GUILLET

EPICE Rira
Coin des Rues York et Cumberland

OTTAWA
Quand monsieur et madame se 
trouvent ensemble, c’est pour se 
disputer. Et quelles disputes !... 
Dans les ménages d’ouvriers, quand 
le mari a un peu bu, il cogne et la 
femme crie. Mais ce n’est rien. Un 
se couche là-dessus, on s’embrasse 
sur les bleus et tout est dit. Tandis 
qu’eux, papa Mascarot, je les ai^en
tendus se dire froidement de ces 
choses qu’on ne peu1, pas pardon-

10 !’vur font de Réduction sur tout Achat Argent ComptantENVOI FRANCO DE PARIS DU CATA

patron. Si je lui faisais passer nia 
carte, il ne me recevrait pi. s, j’ai 
compter sur toi pour m’introduire 
près de lui.

Florestan resta bien une bonne 
minute sans répondre.

—C’est raide, tit-il enfin, ce que 
vous me demandez là. Il n’aiine vas, Vous pnuves von* procurer IouIph ces mar
ies visites improvisées, le patron, et 1 etaandtHee par petit* vemrnsente A la semaine

il est bien capable de me fourrer à 
la porte. Mais Bast ! puisque je 
veux le quitter, je me risque.

Déjà M. Mascarot était debout
—Nous ne pouvons arriver en

semble, dit-il File, je vais régler 
ici, et, dans cinq minutes, je me 
présenterai. Surtout, n’aie pis l’air 
de me connaître.

—Soyez tranquille !... Et, vous 
savez, cherchez-moi une bonne

Ainsi qu’il était convenu, l’hon
nête placeur paya, puis passa au 
cafe prévenir le docteur Hortebize.

Et quelques instants plus tard,
Florestan, de sa plus belle voix, an
nonçait à sou maître :

M. Mascarot.

J€HKHH>0000000*CHHHH>€>0000^

il UNIMENT GÉNEAUÎ
Jm 30 ANS DE SUCCÈS Q

Seul TOPIQUE remplaçant le PEU sans 2 
jlcur ni chute du poil. Adopte par les vétéri-Q 

t ta ire» renommés; éleveur», entraîneur». X 
Mores, etc. U

Guérison rapide et sûre des Boiterie», Fou- * 
tare», Ecart», Molette», Ié»migonss, Engor- y 
gements des jambes, Suros, Eparvins. etc. Révulsif i 
et Résolutif infaillible et sans rival dans les An- 

M^Sus^ gine». Catarrhe», Bronchite», Inflammations
Cm des Poumons, du Polo, des Intestins» Pleurésie», Hydrophiles, Rélen- 
eo lions d’Urine, Fièvres typhoïdes, etc. .

X3L. üaasemeut a 4 main, mi al i îpi—Iém— twpi le poiL 
X £3 DÉroTs : Parie, MBSTIviïfÜ 2V5, Pue Saint-Honoré
T S? MONTRÉAL : LA VIOLETTE A NELSON. — QUtMK : ED. MORIN A de.
Q St-HYACINTHE, OTTAWA, ET PBINCIPALSS PHÀ—AClBS DU CANADA.
rOOO€KKMÏ€HKHH>é<HHH>0€HH>OOAi

TAPIS ! TAPIS
Prélarta

HARRIS & CAMPBELLSommier* élastiques,
Matelas,

Voitures d’EnianÈs,
Chaise# <le repos et sofas ûS loin des rues O'Connor el Queen. (Près de la rue Sparks)

? 3

8W. DAVIS
A l’air distrait dont le brave pla

ceur écoutait ces détails, on eftt pu 
croire qu'il les connaissait.

—Comme cela, fit il, je ne vois, 
dans la maison, que Mile Sabine 
dont le service ne soit pas désa
gréable.

—Oh ! elle, il n’y arien à lui re
procher, elle est bonne, pas regar
dante, polie.

—De telle sorte que son prétendu 
M. de Breulh-Faverlay, sera un 
très heureux mari.

—Heureux, c’est selon. Le mari
age n’est pas fait. D'ailleurs...

Florestan s’interrompit, comme 
s’il eût été pris d’un scrupule sou

■«-AVIS! PATINS1228 KUE WELLINGTON.
i liez TH08. BIBKETT, 116 Bue BldeaoLA PLUS

Grande Manufacture P.U.-,,™Mlr»de P.„=.d.to» pr* " *; 1.000 Cloeh.m,, P"u,S,yh.

(Avis aux (Consommateurs------- DE--------

BALANCES Manufacture de Voitures
ROYALE

Les PRODUITS de la
l------ DU--------

CANA JD JS Parfumerie Qriza L. LEGRANDAn delà de IOD different* S. LEVEILLE307, rue St-Honorè, à PARIS 
■Mm™ ORIZA-OIL*ESS.ORIZA*ORIZA-LACTÉ*CRÈME-ORIZA 

ORIZA VELOUTE *ORIZA-TONICA * ORIZALINE*SAVON-ORIZA
DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA
pour vivre sur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne se 
laissent pas tromper.

16$ VÉRITABLES PRODUITS $6 VENDENT (Uns toutes les MAISONS HOMORABLES de PARFUMERIE et DROGUERIE 
Envoi franco de F axis du Cateloçrue llTuetr*

BALANCEBALnNCE
PROPRIETAIRE. I«'Imrbuu

Noua dA-irooH Informer le publie que noue avons fait 'acquielt on du poete d’affaires de 
S D. THOMPSON, dan* la braoehe de Carrosserie, plus spécialement Voitures Légèree, 
Sulkeys, etc Eiant arrivant de Chicago et dee autre» ville» américaines noua avone puieé 
de grande* connaissances dans not étai, noua somme» en mesure de garantir eut.ère satis
faction. Nos ouvriers sont tous des plus habiles et travaillent sous notre direction ; le* 

x employés ronta ssl les meilleure que Von puieae ae procurer et nos prix très bas. 
ntion spéciale et prompte à toute» commandes, tel est le syitéme qui noue m ttous 

a toutes le* branches de répétions.

M BALANCEBALANCE
matér'au 

en pratique dand
A11 promena son regard autour du 

cabinet, pour bien s’assurer que 
nul ne pouvait l’entendre, et c’est à 
voix oasse, de l’air le plus mysté
rieux, qu’il continua :

—D’ailleurs, Mlle Sabine, je peux 
bien vous confier cela, à vous, a 
toujours été abandonnée à elle- 
même, elle est libre autant que le 
serait un garçon... Enfin, vous 
m’entendez.

M. Mascarot était subitement de
venu fort attentif.

—Bah !...fit-il, Mlle Sabine aurait 
un amoureux ?

—Tout juste.
—Impossible !...mon garçon. Et 

même, tiens, laisse-moi te le dire, 
tu as tort de répéter des supposi 
lions malveillantes,

Cette simple observation parut 
indigner le discret domestique,

—Des suppositions !...fit-il. Ja
mais...On sait ce qu’on sait. Si je 
parle de l’amoureux, c’est que je 
l’ai vu, de mes yeux, non pas une, 
mais deux fois.

A la façon dont le boa placeur 
tracassa ses lunettes, Beaumarchef 
eût reconnu qu’il était intéressé au 
plus haut point.

—Vraiment ! dit-il. Conte-moi 
donc cela.

—Eh bien!... La première fois, 
c’étaii à l’église, un matin, que ma
demoiselle était allée seule faire, 
soi-disant, ses dévotions. Tout à 
coup le temps se met à la pluie, et 
Modeste, la femme de chambre, me 
prie d’aller porter un parapluie 
Bon, je pars, j’arrive. En entrant, 
qu’est ce que je vois ? Mademoiselle 
debout, près du bénitier, causant 
avec un jeune homme. Naturelle
ment, je ne me montre pas, j’ob
serve.

—C’est là ce que tu appelles être 
sûr?

—Positivement, et vous ne dou
teriez pas, si vous aviez vu de quele 
yeux ils se regardaieql

V
Vitrines d exposition améliorées [Show 

Cases), Tiroirs à argent. 56 RUE DALY ■ ■ 19 ET 21 RUE STEWARTIl est certain que B. Mascarot, 
directeur d’une agence de place
ment, sise rue Montorgueil, —pour 
employer ses expressions—est doué 
d’un prodigieux aplomb.

Son esprit a si souvent parcouru 
lo champ inexploré de toutes les 
probabilités, qu’il n’est rien qui 
puisse le prendre au dépourvu.

Tant de fois, par la pensée, il 
s’est placé au milieu des circons
tances les plus invraisemblables, 
que la réalité ne saurait avoir de 
surprises pour lui.

Quoi qu’il advienne, il est en 
garde naturellement.

Lui-même aime à se comparer à 
ces écuyers hab les qui, ayant long
temps monté des chevaux dressés à 
jeter cas leu- cavalier, peuvent sans 
crainte d’être désarçonnés, enfour
cher n’importe quelle monture.

Cet orgueil est légitime et même 
justifié par des faits indiscutables, 
B. Mascarot a fait ces preuves.

Néanmo ins, pendant qu’il gravis
sait les marches du magnifique 
escalier de l’hôtel Mussidan, éclairé 
car la nuit était venue, par des 
lanternes d’une richesse extrême, 
l’intrépide placeur—lui-môme quel
ques heures plus tard, l’avouait au 
docteur—sentait sas jambes fléchis
santes et cotonneuses.

Son cœur battait pluî vite et sa 
salive s’épaississait autour de sa 
langue, lorsque Florestan, après lui 
avoir fait traverser une anticham
bre à divans de velours^l’introduisit 
dans la bibliothèque, une pièce 
très vaste, du goût le plus sévère.

A ce nom trivial de Mascarot, qui 
éclatait là plus dissonnant qu’un 
juron d’ivrogne dans une cham- 
brette de jeune fille, M. de Mussi 
dan leva vivement la tête.
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